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AFFAIRE DES 600 MILLE EUROS TROUVÉS SUR LE VOL AH 3018 À DESTINATION D’ISTANBUL

Des fonctionnaires d’Air Algérie condamnés
en appel  pour trafic de devises
La chambre criminelle près la
cour d'Alger a confirmé le
verdict prononcé par le pôle
pénal de Sidi M'hamed à
l'encontre des cinq mis en
cause dans l'affaire de trafic
de devises vers l'étranger.
PAR SADEK BELHOCINE 

La majorité des mis en cause dans cette
affaire, sont des cadres d’Air Algérie.
Ainsi, la chambre criminelle près la cour
d'Alger a condamné l'accusé principal dans
cette affaire, M. A., connu sous le surnom
de « Tayson », à cinq ans de prison ferme. 

Elle a également confirmé la peine de
trente mois de prison ferme à l'encontre de
B. E. (directeur de la programmation des
stewards pour les vols), S. (chef des ste-
wards) et H.A.  (chauffeur de bus chargé du

transport de l'équipage et des stewards).
Pour l'accusé B. M. un passager chargé de
faire sortir l'argent de l'aéroport, la peine a
été commuée de 2 à 1 an de prison ferme
alors que le sixième inculpé a été acquitté. 

Les six accusés, y compris le steward,
le directeur de la programmation des ste-
wards pour les vols et le chauffeur du bus

étaient chargés de sécuriser l'entrée et la
sortie des fonds de l'aéroport Houari-
Boumediene. Les accusés n’en sont pas à
leur premier méfait. Ils ont avoué avoir
mené plusieurs opérations dans ce cadre
dont le trafic de 300 mille euros vers la
Turquie. 

Pour rappel en août dernier, un membre

d'équipage d'un vol de la compagnie Air
Algérie en partance de l'aéroport interna-
tional d'Alger vers Istanbul a été découvert
en possession d'une somme de 595 mille
euros. Suite à des informations parvenues
aux services de la Direction régionale des
Douanes d'Alger Extérieur, les services
douaniers ont déclenché une opération de
fouille des cases, se trouvant à bord de
l'avion, et qui sont réservées au personnel
d'équipage pour y mettre leurs objets per-
sonnels. 

Les agents douaniers ont alors décou-
vert la somme de 595 mille euros dissimu-
lée dans la case de l’un des membres
d'équipage. Cette information a fait réagir
l’équipage du vol AH 3018 qui a qualifié
cette information de «tendancieuse» et a
assuré que  «les 595 mille euros ont été
trouvés dans la pochette d’un siège passa-
ger et non pas dans une case réservée au
personnel navigant». L’équipage, après un
interrogatoire des services de sécurité, a
assuré normalement le vol à destination de
la ville turque. 

Suite à des investigations, les enquê-
teurs ont arrêté cinq personnes, toutes
étrangères au personnel navigant. Elles
sont accusées de constitution d'association
de malfaiteurs, de non respect de la légis-
lation et de la réglementation relatives au
change et à la circulation des capitaux de et
vers l'étranger et d'abus de pouvoir
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C’est sur un vol d’Air Algérie, en partance pour Istanbul, qu’ont été retrouvées les devises.

EVENEMENT

EL TARF

Des directeurs d’agences foncières et des
P/APC impliqués dans divers dépassements
PAR MOURAD SABER

Les services de police et de gendarmerie
mènent activement des enquêtes sur la
gestion des agences foncières des daïras

de Ben Mhidi et d’El Tarf. Selon les pre-
mières informations il est noté que la ges-
tion des ces dernières n’était pas “transpar-
entes” et beaucoup de dépassements
auraient été relevés. 

Ces enquêtes font suite à la dénoncia-
tion du Conseil de gestion nouvellement
installé. Par ailleurs les directeurs de ces
deux agences seront, dans les prochains
jours, réentendus par les juges d’instruc-

tion des parquets primaires d’El Tarf et de
Dréan. Ces derniers risquent une mise à
l’ombre, vu les nombreux griefs relevés
contre eux par les enquêteurs qui passent
ce dossier au peigne fin. Notons que la
semaine écoulée, six personnes ont été
placées sous mandat de dépôt parmi
lesquels un ex-président d’APW ayant
assuré la gestion de cette dernière durant
seize ans, soit depuis la création de la
wilaya de Tarf jusqu’en 2000. 

Nos sources nous indiquent que
plusieurs anciens responsables de la
wilaya seraient éclaboussés dans des
affaires relatives à des détournements de

biens de l’état, accaparation de terrains à
bâtir, etc. Déjà, plusieurs fonctionnaires
des agences d’El Tarf et de Ben Mhidi ont
été entendus dans le cadre de cette affaire
ayant soulevé un tollé général. 

Enfin, signalons que les dénonciation,
faites par des citoyens sur la gestion des
terrains à bâtir au niveau des APC, qui
continuent à délivrer des attestations d’oc-
cupation de terrain, feront prochainement
l’objet d’une enquête par les services de
gendarmerie cela au niveau de dix com-
munes au moins. Plusieurs P/APC, selon
notre source, seraient  éclaboussés par les
retombées de cette affaire.             M . S .

ACCUSÉ  D’AVOIR FOMENTÉ UN ATTENTAT CONTRE L’AÉROPORT  INTERNATIONAL DE LOS ANGLES 

L’Algérien Abdelghani Meskini de
nouveau devant la justice américaine 
PAR MASSINISA BENLAKEHAL

U n Algérien, condamné pour sa parti-
cipation à l’attentat à la bombe,
déjoué, à l’aéroport international de

Los Angeles en Californie à la fin de l’an-
née 1999, a de nouveau comparu, ce ven-
dredi, devant la justice américaine. Le mis
en cause est accusé d’avoir violé neufs
termes de sa liberté conditionnelle. 

Abdelghani Meskini a été appréhendé
le 24 mars dernier, a indiqué le journal
électronique américain, Bloomberg News,

qui ajoute que les procureurs américains
du district de New York, n’ont encore pas
précisé la nature des violations qui lui
sont reprochées. Arrêté donc en 1999, le
terroriste algérien, qui habite le quartier de
Brooklyn à New York, a reconnu les
charges retenues contre lui et a été
condamné  à six ans de prison. Sa colla-
boration avec les autorités fédérales lui a
permis de se faire appeler “Eduardo
Rocha”, dans le cadre du programme fédé-
ral de protection des témoins. Abdelghani
Meskini a permis aux autorités fédérales

de mettre la main sur ses deux collabora-
teurs, qui préparaient l’attentat déjoué, à
savoir les deux Algériens, Ahmed Ressam
(cerveau de l’opération) et Mokhtar
Haouari, respectivement condamnés pour
des peines de  22 ans et 24 ans.

La preuve que Meskini a violé les
conditions de sa liberté surveillée, selon le
bureau du procureur de Manhatann, a été
recueillie lors d’une «recherche physique»,
en utilisant la loi sur la surveillance du
renseignement étranger (Foreign
Intelligence Surveillance Act).       M. B.

ASSASSINAT D’UNE JEUNE
FILLE A BEN M’HIDI, SKIKDA
Les meurtriers
sous les verrous

Les éléments de la brigade de la gendar-
merie de Filfila, dans la wilaya de Skikda,
ont réussi a élucider une des affaires crimi-
nelles les plus compliquées jamais enregis-
trées au niveau de la région. En effet, le 13
mai passé, le corps sans vie, mutilé et
brulé, d’une jeune fille (L. F.) âgée de  29
ans  a été découvert par un berger au lieu
dit ‘’Echaaba El Waara’’ au bord du chemin
communal N° 12 reliant la commune de
Filfila à la localité de Guerbes. L’enquête a,
dans un premier temps, permis d’identifier
la victime grâce aux membres de sa famil-
le et à certains signes particuliers, notam-
ment sa dentition. La victime qui habitait à
Larbi Ben M’Hidi tenait une boutique de
vente de produits cosmétiques au niveau
du même quartier. Elle avait été portée dis-
parue le 10 mai 2010.  Les enquêteurs ont
commencé alors par vérifier la liste des
appels téléphoniques effectués à partir de
son numéro personnel. Ils s’apercevront
que pas moins de 485 appels ont été desti-
nés à un seul numéro en moins d’un mois.
Le propriétaire du dernier numéro localisé
s’est avéré être une relation intime de la
victime. Il s’agit d’un homme de 46 ans
marié et père de 6 enfants habitant à Filfila.
Après une fouille minutieuse de son véhi-
cule de marque Renault 4, les éléments de
la  brigade scientifique de la Gendarmerie
nationale ont découvert, dans le coffre du
véhicule, des traces de tissus humains cal-
cinés et des cheveux qui s’avéreront appar-
tenir à la victime. Un important lot de
bijoux d’une grande valeur a été égale-
ment découvert par les gendarmes. La
perquisition du domicile du suspect per-
mettra de retrouver le téléphone portable
de la victime dissimulé dans un sac. Des
preuves accablantes qui n’ont laissé le
choix à l’accusé que d’avouer qu’il était
effectivement en relation avec la jeune
fille à laquelle il demanda de financer un
projet d’une ‘’harga’’ à deux pour pouvoir
vivre ensemble. Un rendez vous lui a été
fixé au niveau d’une forêt non loin de la
région de Guerbes où des acolytes âgés
de 35 et de 30 ans, de connivence avec
l’accusé ont simulé un guet-apens pour
soit-disant voler les bijoux de la jeune fille.
Mais celle-ci a réussi à identifier l’un des
agresseurs, ce qui faussa tout le plan. Ils
décidèrent alors  de se débarrasser d’elle.
La victime a été alors violée puis étran-
glée. Poursuivant leur sale besogne, les
assassins se sont alors acharnés sur le
corps sans vie de la victime pour le larder
de coups de couteau et le brûler. Le corps
fut ensuite transporté dans le coffre du
véhicule du principal accusé puis jeté dans
une ‘’Chaaba’’ non loin du lieu du crime.    

Mohamedi Seghir
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AUTODÉTERMINATION DU SAHARA OCCIDENTAL

Quand le roi du Maroc entretient l’amalgame
S’exprimant dans un  discours  à la
nation  à l’occasion  du 11e

anniversaire  de son accession au
trône, le roi Mohamed VI  a affirmé
que « le Maroc reste attaché à sa
souveraineté ». Le  juste soutien
qu’apporte l’Algérie aux
revendications du Front Polisario
ne peut altérer la volonté de Rabat
… d’aller à l’encontre des
résolutions  de l’Organisation des
Nations unies.

PAR AMINE SALAMA

D ans l’affaire du Sahara Occidental,
qui a toujours déteint sur ses rela-
tions avec l’Algérie, le royaume du
Maroc  s’éternise à   s’enfermer dans

une position figée. Celle qui consiste à faire
porter le chapeau à son voisin de l’est alors
que  le dossier du Sahara Occidental,  est-il
besoin de le rappeler, est une question de
décolonisation. Pourtant ce  pays voisin per-
siste signe. Une attitude qui sonne comme
une fuite en avant. « Le Maroc ne cédera pas
un pouce de son Sahara » a encore  une fois
martelé,  hier,  le roi Mohamed VI qui appa-
remment, manque d’arguments quand il s’agit
d’évoquer la question du Sahara Occidental.
S’exprimant dans un  discours  à la nation  à

l’occasion  du 11e  anniversaire  de son acces-
sion au trône, il a affirmé que « le Maroc
reste attaché à sa souveraineté ». Comme
chaque année donc en pareille circonstance,
le roi du Maroc profère la même litanie et, en
écorchant à nouveau  l’Algérie,   il ne fait que
respecter une  règle bien établie. « L’Algérie
va à l’encontre de la logique  historique »
déclame Mohamed  VI  à l’adresse de ses
sujets, comme pour dire que le  juste soutien
qu’apporte l’Algérie aux revendications du
Front Polisario ne peut altérer la volonté de
Rabat … d’aller à l’encontre des résolutions
de l’Organisation des Nations unies (ONU).

Car, en vérité, le roi  persiste sciemment à
faire dans l’amalgame en feignant d’oublier
qu’en se prononçant  en faveur de l’autodéter-
mination du peuple sahraoui, l’Algérie ne
fait que souscrire aux résolutions  du conseil
de  sécurité  de l’ONU alors que le Maroc fait
le forcing depuis deux décennies pour se déro-
ber à ces résolutions. Comme il fait tout pour
faire capoter les négociations avec le Front
Polisario en ne daignant accepter de discuter
que de sa proposition relative à l’octroi d’une
large autonomie  pour ce territoire dans le
cadre de la « souveraineté du Maroc ». Exit
donc  le libre choix des Sahraouis qui, eux,

soutiennent mordicus leur droit à l’autodéter-
mination. Dans cette  éternelle fuite en avant
du Palais royal, qui n’a pour unique objectif
que de se soustraire à la volonté de la commu-
nauté internationale, l’attaque en règle
contre l’Algérie est cruciale, notamment au
plan interne. D’où les multiples faux pas du
gouvernement marocain qui n’ont fait qu’al-
térer  les  relations entre les deux pays  même
si  Rabat veut faire porter à l’Algérie   l’entiè-
re responsabilité  de cette détérioration des
rapports. Sa majesté fait même campagne
pour  cela en pointant du doigt le refus
d’Alger d’ouvrir les  frontières  terrestres
entre les deux pays fermées sur décision
d’Alger depuis 1994 suite à une situation
qu’il n’est plus besoin de rappeler. L’Algérie,
qui n’a pas réussi à convaincre son voisin de
découpler le dossier des relations bilatérales
de celui de la question du Sahara Occidental,
pose comme préalable à l’amélioration des
relations bilatérales l’indispensable néces-
sité de mettre à plat tous les dossiers en sus-
pens. Alger a  toujours  fait montre de sa
bonne volonté de raffermir ses relations avec
Rabat. Pas plus tard qu’avant-hier, le prési-
dent de la   République, Abdelaziz Bouteflika,
a réitéré cette disponibilité. Dans un messa-
ge adressé au  roi du Maroc à l’occasion du
11e anniversaire de son accession au trône,
le chef de l’Etat réaffirme sa détermination «
à hisser les relations bilatérales et à raffermir
les liens de fraternité et de bon voisinage qui
unissent nos deux peuples frères». A . S .

POLITIQUE EXTÉRIEURE 

Messahel souligne l’ancrage référentiel du FLN 
A bdelkader Messahel, ministre délé-

gué chargé des Affaires maghré-
bines et africaines a affirmé, jeudi

dernier à Alger, que le Front de libération
nationale (FLN) dispose d’un ancrage réfé-
rentiel solide  en matière de politique exté-
rieure du pays. « Le parti dispose d'un
ancrage référentiel solide qui se révèle à
travers les dispositions pertinentes de la
Constitution, relatives à la politique exté-
rieure du pays, les discours fondateurs du
président de la République sur les thèmes
majeurs de la diplomatie qui ont explicité
la position de l'Algérie et ses articulations
et, enfin, les statuts du parti qui énoncent
certains principes en matière de relations
extérieures » , a-t-il souligné lors d'une

réunion à Alger, en sa qualité de président
de la Commission des relations interna-
tionales du FLN. Au cours de cette réunion,
tenue au siège du parti à Hydra, Messahel a
présenté un document de travail devant
orienter la réflexion, guider les discus-
sions et structurer les débats entre les
membres de la commission. 

Dans son intervention, il a souligné
que le parti du FLN « a érigé, depuis la
guerre de libération nationale, l’action
extérieure en instrument de recouvrement
de l’indépendance ». Cette action, a-t-il
dit, a été « complémentaire à l’action
intérieure, accumulant ainsi un capital
d’expérience qui a facilité, dès 1962, un
démarrage harmonieux de la diplomatie de

l’Algérie indépendante ». Le président de
la Commission des relations
Internationales du FLN a également rappe-
lé que « cette tradition a continué, depuis,
à travers l’appui du parti aux mouvements
de libération nationale, aux causes justes
dans le monde et aux peuples en quête
d’émancipation ». Revenant sur les résul-
tats du dernier congrès du parti, tenu au
mois de mars dernier, Messahel a souligné
que « la rénovation du parti et la  moder-
nisation de ses méthodes de travail, déci-
dées notamment lors du dernier congrès,
impliquent une définition circonstanciée
et renouvelée de la conception du parti sur
les grands thèmes et les enjeux qui mar-
quent aujourd’hui les relations internatio-

nales comme la gouvernance mondiale,
les partenariats, la coopération interna-
tionale et le développement, les change-
ments climatiques, les question de paix et
de sécurité, l’unité maghrébine, le déve-
loppement et l’intégration de l’Afrique,
l’espace méditerranéen, les questions
liées au monde arabe, ainsi que l’impor-
tante problématique de la prise en charge
de la communauté algérienne à l’étran-
ger». Les  travaux de la commission «
donneront lieu à un débat de fond sur l’en-
semble de ces sujets et seront clôturés par
l’adoption d’un document consolidé sur
l’action extérieure du part i », a-t-on indi-
qué au FLN. 

R.  N.

DJAMEL BENABDESSALAM, SECRÉTAIRE GÉNÉRAL D’EL ISLAH

«Il faut sauver l’Algérie du cancer de la corruption»
PAR KAMAL HAMED

L e mouvement El Islah vient de
tirer la sonnette d’alarme et consi-
dère que le phénomène de la cor-

ruption ainsi que d’autres fléaux ont
atteint de graves proportions qui mena-
cent  les fondements de l’Etat. Le secré-
taire général de ce mouvement, Djamel
Benabdessalam, a brossé, hier, un
sombre tableau sur la situation dans le
pays allant même jusqu’a assimiler la
corruption à un «séisme dévastateur».
«Ce qui se passe aujourd’hui en Algérie
ne peut être considéré comme un
simple phénomène de corruption, mais
c’est un véritable séisme qui dévaste
tout : l’économie, les fondements de
l’Etat, la cohésion  de la société, l’ima-
ge de l’Algérie ainsi que la crédibilité
des  institutions  de l’Etat » a, en
effet, souligné Djamel Benabdessalam
qui dans une allocution prononcée à
l’ouverture des travaux du deuxième
colloque du mouvement dédié au
défunt  Mouloud Kassem Naït

Belkacem. N’ y allant pas avec le dos de
la cuillère le premier  responsable du
mouvement El Islah  estime que « le
pouvoir est  plutôt appelé à décréter
l’état d’urgence  et la mobilisation
générale pour sauver l’Etat du cancer de
la corruption au lieu de maintenir l’état
d’urgence en vigueur depuis deux décen-
nies et qui a   étouffé les libertés et
réduit le champ de l’action politique,
syndicale et  sociale ». L’orateur s’est
interrogé, par la suite, sur le rôle  des
institutions de contrôle, quasi impuis-
santes, alors que  des sommes colos-
sales en milliards sonnants et trébu-
chants sont détournées dans une totale
impunité. Pour sortir de cette ornière le
secrétaire général  d’El Islah  soutient
que « le temps est venu pour les
patriotes de ce  pays de s’opposer à
cette mafia politico-financière qui n’a
épargné aucun secteur ». El Islah a
réitéré aussi, par la voix de son secrétai-
re général, son appel à  d’autres forces
politiques à  contribuer à la « poursui-
te de la consolidation du processus

democratique ». Djamal
Benabdessalam, appelé aussi à mettre
un terme à ce qu’il qualifie de «ver-
rouillage de la scène politique » qui, a-
t-il ajouté, « ne sert nullement les inté-
rêts du pays ».  Il en appelle aussi à la
nécessité d’aller jusqu’au bout  concer-
nant  le projet de loi criminalisant le
colonialisme et, par conséquent, consi-
dère que la France doit présenter ses
excuses au peuple algérien pour les
crimes commis durant la longue nuit
coloniale. A propos justement de ce
projet de loi il faut dire que le flou per-
siste, notamment au niveau de l’APN
dont le bureau n’a pas apparemment
l’intention de soumettre ce texte, signé
par 120  députés, à  l’appréciation de la
plénière. Le gouvernement, à qui le
projet de loi a été soumis, n’a pas émis
d’avis, à tout le moins officiellement et
de manière publique.    Car, à en croire
certaines informations, l’exécutif aurait
présenté au bureau de l’APN  les rai-
sons de son rejet de ce projet de loi. 

K. H.

Belkhadem représente 
le chef de l’Etat 
à l’exposition de Shanghai 
Abdelaziz Belkhadem, ministre d'Etat, représentant person-
nel du président de la République, représentera le chef de
l'Etat à la cérémonie inaugurale de la journée nationale du
pavillon de l'Algérie à l'Exposition universelle de Shanghai,
prévue aujourd’hui. Belkhadem examinera, à cette occa-
sion, avec les responsables chinois l'état de la coopération
bilatérale et les perspectives de son renforcement dans le
cadre des relations exemplaires de partenariat stratégique
qui lient les deux pays. L'Algérie participe à cette exposi-
tion, placée sous le thème "Une meilleure ville, une meilleu-
re vie", avec un pavillon de 1.000 m2 qui met en exergue la
dimension urbanistique et architecturale nationale, puisée
dans son authenticité arabo-musulmane.

Création d’une société 
d’assurance algéro-française 
Une nouvelle société d'assurances de droit algérien a été
créée par trois établissements algériens et une compagnie
d'assurance française, en vertu d'une étude notariale
publiée jeudi dernier. Dénommée "Prévoyance et santé
compagnie d'assurance", la nouvelle entité a été créée par
la Société nationale d'assurance (SAA), la Banque de déve-
loppement local (BDL), la Banque de l'agriculture et du
développement rural (BADR) et la compagnie d'assurance
française MACIF, a indiqué l'étude notariale. Son capital
social, d'un (1) milliard de dinars, est détenu à hauteur 34%
par la SAA, 15% par la BDL et 10% par la BADR, soit un total
de 59% pour la partie algérienne, alors que MACIF détient
les 41% restants, a-t-on précisé. 

Mohamed VI, roi du Maroc. 
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RUSH DES NOUVEAUX BACHELIERS VERS LES SCIENCES MÉDICALES 

SÉLECTION RIGOUREUSE 
POUR LA FILIÈRE MÉDECINE 

SI MUSTAPHA (BOUMERDÈS)

Une soixantaine
de personnes
hospitalisée pour
intoxication 
alimentaire 

Une soixantaine de citoyens ont
été hospitalisés, jeudi dernier,
souffrant d’intoxication alimen-
taire après avoir déjeuner au sein
d’une pizzeria située au centre-
ville de Si Mustapha, une localité
située à une vingtaine de kilo-
mètres à l’est du chef-lieu de la
wilaya de Boumerdès. Selon des
sources bien informées, les
clients de cette pizzeria, après
avoir consommé leurs plats, ont
été prises de troubles abdomi-
naux  notamment. Jusqu’à hier
encore ces victimes se rendaient
auprès des hôpitaux de Thénia et
de Bordj Ménaïel, pour des soins
d’urgence. Selon les mêmes
sources, certaines de ces vic-
times seraient toujours en obser-
vation médicale à l’hôpital de
Thénia.  
Selon des habitants de ladite
ville, l’intoxication aurait été cau-
sée par des produits avariés utili-
sés pour faire la pâte à pizza. Le
propriétaire de la pizzeria, en
attendant les conclusions de l’en-
quête a fermé son commerce,
selon des habitants, tout de suite
après l’évacuation des premières
victimes, Il est rappeler que  150
étudiants de la cité universitaire
Ziani- Lounès, avaient été égale-
ment hospitalisés, en mai 2005,
au niveau de l’unité d’urgence de
Boumerdès, se plaignant de
maux de gorge, de fièvre et de
courbatures. Ces symptômes,
affirme-t-on, auraient été causés
par une intoxication alimentaire.
Une fillette avait aussi trouvé  la
mort suite à une intoxication ali-
mentaire après avoir mangé des
merguez avariées, cela s’est
passé en 2007 dans la commune
de Bordj Ménaïel. En 2009, six
femmes avaient été admises à
l’hôpital de Dellys,  suite à une
intoxication alimentaire, lors
d’une fête de mariage... et la liste
n’est pas close malheureuse-
ment.

T. O. 

Création d’une
société d’assurance
algéro-française 

Une nouvelle société d'assu-
rances de droit algérien a été
créée par trois établissements
algériens et une compagnie d'as-
surance française, en vertu d'une
étude notariale publiée jeudi der-
nier. Dénommée "Prévoyance et
santé compagnie d'assurance", la
nouvelle entité a été créée par la
Société nationale d'assurance
(SAA), la Banque de développe-
ment local (BDL), la Banque de
l'agriculture et du développe-
ment rural (BADR) et la compa-
gnie d'assurance française
MACIF, a indiqué l'étude notaria-
le. Son capital social, d'un (1) mil-
liard de dinars, est détenu à hau-
teur 34% par la SAA, 15% par la
BDL et 10% par la BADR, soit un
total de 59% pour la partie algé-
rienne, alors que MACIF détient
les 41% restants, a-t-on précisé. 

R. N.

GRÈVE À DUBAÏ PORTS WORLD (DPW) 

Les dockers trancheront demain

Le traitement des fiches
de vœux des bacheliers
s’est fait au cours de la
semaine écoulée, et ce,
au niveau de l’Ecole
supérieure d’informatique.
Selon le ministère de
tutelle, les inscriptions se
sont faites sur la base de
trois paramètres, à savoir
le vœu du bachelier, la
moyenne générale
obtenue au Bac et les
notes des matières
essentielles de sa
branche.

PAR AMEL BENHOCINE

Q uelque 113.959 nou-
veaux inscrits dans les
universités algé-
riennes, soit 48% de

l’ensemble des inscrits, ont été
orientés selon leur premier
choix, tel qu’exprimé dans
leurs fiches de vœux respec-
tives, a indiqué, jeudi à Alger,
le ministre de l'Enseignement
supérieur et de la Recherche
scientifique. Rachid Harraoubia
a ajouté que 85% des inscrits
ont été orientés selon leurs
cinq premiers choix. Le taux
d’étudiants, dont l’un des dix
choix exprimés a été satisfait,
est de 95,86%, tandis que, les
inscrits dont aucun choix n’a
été satisfait, ne dépassent pas
les 4%.  

En effet, le traitement des
fiches de vœux des bacheliers
s’est fait au cours de la semai-
ne écoulée, et ce, au niveau de
l’Ecole supérieure d’informa-
tique. Selon le ministère de
tutelle, les inscriptions se sont
faites sur la base de trois para-

mètres, à savoir le vœu du
bachelier, la moyenne générale
obtenue au bac et les notes des
matières essentielles de sa
branche. Alors que les affecta-
tions universitaires sont dévoi-
lées depuis jeudi dernier, les
bacheliers sont ainsi appelés à
procéder aux inscriptions défi-
nitives auprès des établisse-
ments aupès desquels ils ont
été affectés, et ce, jusqu’au 6
août prochain. Les concernés
sont tenus de déposer leurs dos-
siers d’inscription, s’acquitter
de leurs droits d’inscription,
retirer les documents de confir-
mation de leur inscription

administrative et prendre
connaissance de la programma-
tion des enseignements. En
revanche, les bacheliers qui ne
sont pas satisfaits de leurs
orientations ont la possibilité
d'introduire un recours, via
Internet, du 29 juillet au 3 août
prochain. Ils peuvent choisir
une autre filière en fonction de
leur moyenne obtenue au bac-
calauréat et du nombre de
places pédagogiques dispo-
nibles. 

Par ailleurs, évoquant le
nombre important de lauréats
au bac avec mention, et estimé
à pas moins de 30 mille bache-

liers, le ministre a indiqué que
pour faire face à la forte deman-
de dans  certaines filières, telles
que les sciences médicales, le
secteur a œuvré au renforce-
ment des places pédagogiques. 

Selon les fiches de vœux
traitées, 68.912 nouveaux
bacheliers ont opté pour les
sciences médicales et 74.402
pour les écoles préparatoires.
De ce fait, les places pédago-
giques des écoles préparatoires
ont été portées à 4.510 places
contre 2.469 places, tout en
respectant le facteur qualité
selon les normes internatio-
nales, a souligné le ministre.
L’admission dans la filière
“médecine” est limitée à une
moyenne minimale de 15,35,
il faut avoir un 15,94 pour la
“pharmacie” et 15,25 pour la
“chirurgie dentaire”. 

Quant à la moyenne d'ad-
mission aux écoles supérieures
ou préparatoires, elles sont de
17,03 (baccalauréat scienti-
fique) ou de 15,46 (mathéma-
tiques) pour l'Ecole nationale
polytechnique, alors que la
moyenne d'accès à l'Ecole des
sciences économiques et de
gestion est de 14,13 (mathéma-
tiques) et de 15,26 (scienti-
fique). 

Le ministre a affirmé, en
outre, qu’afin d’assurer un
meilleur encadrement, quelque
3.110 nouveaux postes budgé-
taires ont été créés, soit un
enseignant pour 28 étudiants.
Concernant la capacité d'ac-
cueil, 1.301.990 places péda-
gogiques et quelque 557.220
lits seront disponibles pour la
prochaine rentrée universitaire. 

A.  B .

PAR MOKRANE CHEBBINE

C’ est demain que les syndicalistes
de Dubaï Ports World (DPW),
qui assure la gestion du terminal

à conteneurs au Port d’Alger (EPAL),
trancheront sur la suite à donner à leur
mouvement de protestation. C’est ce
qu’on apprend de source syndicale. 

Cette dernière nous a affirmé qu’une
ultime réunion interne entre les tra-
vailleurs de DPW, prévue demain, discu-
tera de la démarche à entreprendre auprès
de l’administration pour faire aboutir leur
plateforme de revendications. Donc, le
recours à une grève illimitée reste une
option plausible. 

Tout comme son gel d’ailleurs.
Vraisemblablement, la réunion, tenue
jeudi dernier, entre les travailleurs et l’ad-
ministration de DPW n’a pas débouché
sur une solution concrète. «Nous avons
discuté de toutes les questions en sus-

pens, c’est-à-dire les salaires, les indem-
nités et le volume des horaires de travail
entre autres», s’est contenté de dire un
membre dudit syndicat, sans donner de
plus amples détails. Mais il paraît que
les deux parties ne sont pas parvenues à
trouver un terrain d’entente, d’où
d’ailleurs la réunion de demain comme
ultime concertation avant de trancher
définitivement sur le maintien ou pas du
mot d’ordre de grève. Ainsi, les multiples
réunions, tenues depuis le début du mois
entre les travailleurs et les responsables
de Dubaï Ports World, n’ont pas donné de
résultats concrets. 

Toutefois, la situation commence à se
corser au sein du port d’Alger, à quelques
jours seulement de l’avènement du mois
de Ramadhan. Les responsables de DPW
ne veulent pas céder face aux revendica-
tions des travailleurs, et les syndicalistes
maintiennent la pression. Par ailleurs, il
semblerait que le ministère du Commerce

ait adressé des mises en garde récemment,
après avoir constaté un ralentissement
des activités au sein du port. Aussi,
l’UGTA à laquelle les dockers sont affi-
liés, serait également de la partie dans
une tentative d’apaiser la situation qui
risque de dégénérer.  

En attendant la décision qui sanction-
nera le conclave des dockers demain, la
tendance semble plutôt à l’apaisement.
Tout porte à croire que les syndicalistes
vont surseoir à leur mot d’ordre de
débrayage. L’approche du Ramadhan avec
l’arrivée des importants flux de viande
qui arriveront d’Inde ainsi que d’autres
marchandises risquent tout simplement
de pourrir sur place en cas de grève des
dockers. Les pertes seraient incommensu-
rables. Heureusement on n’en est pas
encore là car sauf surprise, les dockers
seraient, dans leur majorité, prêts à sur-
seoir à leur décision de grève. 

M .  C .

L’admission à la filière médecine est assujetie à une moyenne de 15,35
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FOIRE DE L’AGROALIMENTAIRE DU 18 AU 22 OCTOBRE À DAMAS 

L’Algex invite les entreprises
algériennes à y prendre part 

Le déficit  de la
France sera à
3,9% du PIB en
2013 selon le FMI   

Le déficit de la France resterait en 2013  au-
delà de la limite de 3% du PIB autorisée par
l'Union européenne, à laquelle  le gouverne-
ment français s'est engagé à revenir, sauf
"efforts  supplémentaires", selon le rapport
annuel du FMI sur la France publié  vendredi.
Le gouvernement français assure qu'il tiendra
coûte que coûte sa promesse  de ramener le
déficit public (Etat, comptes sociaux et collec-
tivités) de 8% du  produit intérieur brut (PIB)
cette année, un record, à 6% en 2011 et 3% en
2013. Selon le rapport du FMI, publié dans le
cadre des consultations annuelles  de l'organi-
sation, le déficit de la France refluerait bien à
6,1% du PIB l'an  prochain, grâce aux mesures
d'austérité déjà annoncées. En revanche, il se
réduirait plus lentement au-delà et s'établirait
à 3,9%  du PIB fin 2013, puis 3,2% en 2014.
Selon les projections du FMI, il faudrait
attendre 2015 pour que le déficit  français
revienne en-dessous du seuil de 3% autorisé
par le pacte de stabilité  et de croissance de
l'UE. La dette publique atteindrait quant à elle
jusqu'à  90% du PIB avant de commencer à
refluer légèrement à partir de 2015. 

Recul surprise de
1,5% de la production
industrielle en juin 
au Japon

La production industrielle au Japon a baissé
de façon inattendue de 1,5% en juin par rap-
port à mai, son premier recul depuis quatre
mois, a annoncé hier le ministère de
l'Economie, du Commerce et de l'Industrie
(Meti). Les économistes s'attendaient en
moyenne à une très légère progression de
0,1%, selon une enquête publiée par Dow
Jones Newswires. Le Meti a précisé que la
baisse était principalement due aux piètres
performances des secteurs des transports, qui
comprend la production automobile, et des
composants électroniques. Sur un an, la pro-
duction industrielle s'affiche en juin en nette
hausse 17 %. Elle a redémarré au printemps
2009 après une récession d'un an, la pire enre-
gistrée au Japon depuis la Seconde guerre
mondiale. Les livraisons de produits indus-
triels se sont effritées en juin de 0,2% par rap-
port à mai mais les stocks ont augmenté de
0,7%, a précisé le Meti. Selon le ministère, les
industriels japonais s'attendent à ce que la
production se réduise encore légèrement de
0,2% en juillet avant de repartir à la hausse en
août, de 2%. Le ministère japonais des
Affaires intérieures a de son côté annoncé hier
que le taux de chômage au Japon est monté
à 5,3% en juin contre 5,2% en mai, son qua-
trième mois de hausse consécutif. Le chôma-
ge progresse peu à peu depuis le mois de
mars, alors qu'il avait reculé auparavant pen-
dant plus d'un trimestre. 

Le taux de chômage
en Espagne est
"insupportable"
soutient Zapatero  

Le Chef du gouvernement espagnol, José Luis
Rodriguez Zapatero a estimé hier que le taux
de chômage du pays a atteint un niveau
"insupportable", à 20,09% à fin juin, annon-
çant une réforme pour mieux gérer les offres
et demandes d'emplois. "Le chômage est le
grand sujet encore à régler", "la grande priori-
té sociale", "le grand défi" du gouvernement,
a-t-il déclaré lors d'une conférence de presse à
Madrid pour faire le bilan de l'action de son
gouvernement durant le premier semestre
2010. Les politiques publiques pour aider les
chômeurs à trouver du travail "sont encore
loin (du niveau) que nous souhaitons", a-t-il
déclaré. M. Zapatero a annoncé pour les pro-
chains mois "une réforme des politiques
actives de l'emploi" pour mieux coordonner
les offres et demandes d'emploi. Le ministère
de l'Economie avait souligné un peu plus tôt
qu'au deuxième trimestre, "la création d'em-
ploi enregistre son meilleur chiffre depuis sep-
tembre 2007", avec 82.700 travailleurs de plus. 

R. E.

L’Agence de promotion du
commerce extérieur (Algex)
invite les entrepreneurs
algériens et l’ensemble des
opérateurs économiques, tant
publics que privés, à prendre
part à des manifestations
économiques et commerciales
prévus prochainement à
Damas, en Syrie.

PAR AMAR AOUIMER

A insi, cet organisme chargé d’ai-
der les sociétés nationales dans
leurs activités exportatrices,
offre toutes les facilités pour la

participation à des foires et expositions
se déroulant à l’étranger en prenant en
charge, notamment par le biais du Fonds
spécial de la promotion des exportations
(FSPE), les frais et dépenses des partici-
pants à hauteur de 80%, principalement
les moyens financiers inhérents aux
transports et aux taxes d’exposition. 

En effet,  concernant l’exposition
internationale de produits agricoles et
agroalimentaires (Siatex) prévue du 18 au
22 octobre prochain, l’Algex lance un
appel aux hommes d’affaires et opérateurs
économiques algériens du secteur agrico-
le afin de s’inscrire à cet  évènement orga-
nisé par le ministère syrien de
l’Agriculture et de la Réforme agraire,
sachant que des avantages importants et
des facilitations financières sont accordés
aux exposants algériens. Les autorités
syriennes cherchent notamment à instau-
rer un vaste marché pour la commerciali-
sation des produits agroalimentaires,
mais également, pour permettre aux dif-
férents participants d’échanger leurs expé-
riences et leur savoir-faire professionnel,
ainsi que les expertises, et ce afin de
maximiser les échanges commerciaux et
faciliter la circulation des marchandises
entre les pays arabes. 

Les entreprises algériennes spéciali-
sées dans l’agroalimentaire, notamment
celles sélectionnées par le programme

d’aide et de soutien aux PME
d’Optimexport, sont mieux placées pour
percer sur le marché syrien. Les semoule-
ries industrielles de la Mitidja (SIM),
Hamoud Boualem pour les boissons
gazeuses, ou encore, Vitajus et Cevital
(pour les huiles et les produits de large
consommation en général) peuvent décro-
cher des parts de marché en Syrie. Les
producteurs algériens de truffes peuvent
facilement trouver un bon créneau pour la
commercialisation de leur produit dans ce
pays, sachant que les pays du Moyen-
Orient et du Golfe arabe sont de gros
consommateurs de ce produit, et où la
truffe algérienne est très prisée.
Récemment, un forum sur la coopération
économique et commerciale algéro-
syrienne a eu lieu à Damas avec la colla-
boration de l’ambassade d’Algérie où il a
été surtout question d’examiner les
opportunités d’exportation et d’importa-
tion et d’investissement accordés par
l’Algérie aux hommes d’affaires syriens.
La question centrale, qui a été discutée
durant ce forum, a trait à l’étude de l’aug-
mentation des volumes  des échanges
commerciaux en exploitant les moyens
de transport disponibles, telle que la ligne
maritime reliant Alger à la ville côtière de

Tartous.  L’ambassadeur d’Algérie à
Damas, Salah Boucha, a mis en exergue
«l’importance de la révision des condi-
tions des certificats d’origine gérant
l’échange des produits entre les pays
arabes en vertu de l’accord de la grande
Zone arabe de libre-échange», tout en
plaidant pour un partenariat positif et
fécond entre les entreprises des deux pays.
Il a notamment rappelé que le volume des
échanges commerciaux entre l’Algérie et
la Syrie, premier pays producteur mon-
dial de pistaches, a dépassé, en 2009,
800 millions de dollars, contre près de
340 millions de dollars en 2008. 

Par ailleurs, l’Algex indique que les
entreprises algériennes sont invitées à
participer à la première exposition inter-
nationale des produits chimiques et déri-
vés devant avoir lieu du 22 au 25 sep-
tembre prochain dans la capitale syrien-
ne. L’agence précise que «cette manifesta-
tion internationale, qui réunira un grand
nombre d’exposants et de professionnels
du secteur, constitue une opportunité
pour les hommes d’affaires algériens pour
présenter leurs offres de vente et d’achat,
ainsi que pour connaître l’évolution du
marché et des technologies dans ce
domaine». A .  A .

Siège de l’Algex.

LE VICE-GOUVERNEUR DE LA BANQUE CENTRALE EN A FAIT L’ANNONCE 

La Chine vise à rendre le yuan
convertible
L' objectif de la Chine est de rendre

le yuan  totalement convertible
et de se doter d'un système de

taux de change flottant  librement a affir-
mé, vendredi, un haut responsable chi-
nois, six semaines après la décision de
Pékin de laisser sa monnaie flotter plus
librement.  Yi Gang, un vice-gouverneur
de la Banque centrale chinoise et numéro
1 de l'Administration d'Etat des changes,
n'a cependant pas donné de date pour
l'achèvement de cette réforme.   "Notre
but final est de faire du yuan une monnaie
convertible", a dit M. Yi, dans une inter-
view au magazine China Reform. "De
manière générale, le taux de change d'une
monnaie convertible est de flotter libre-
ment", a ajouté M. Yi, ajoutant qu'il n'y

avait pas de "calendrier officiel" car la
Chine est vaste et son développement
n'est pas équilibré, ce qui rend difficile
d'obtenir un consensus. En juillet 2005,
la Chine avait désamarré le renminbi du
dollar en  l'adossant à un panier de devises

et le laissant fluctuer quotidiennement
dans une limite donnée. Mais à l'été
2008, la Chine avait de nouveau chevillé
sa monnaie au dollar et le yuan n'avait
guère bougé depuis face au billet vert,
restant dans les 6,8 contre le dollar, alors
qu'il s'était apprécié de quelque 21% entre
2005 et 2008. Le mois dernier, le pays
asiatique est revenu au régime de changes
dit du "flottement contrôlé", mais le yuan
ne s'est apprécié que de moins de 1% par
rapport au dollar. La Chine a autorisé le
Fonds monétaire international à publier
jeudi, pour la première fois depuis 2006,
un rapport complet de ses services sur
son économie, qui révèle des divergences
entre les services du FMI et Pékin sur la
politique de change. A P S
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La capitale présente, 
à partir de 20h et ce en
dépit de maints efforts
pour tenter de mettre en
place un semblant de vie
nocturne, l’aspect de ville
morte. Seuls quelques
restaurants, cafés ou
encore les cybers
proposant des nuits
blanches, d’ailleurs sujets
à polémique, continuent 
à faire de la resistance.

PAR CHAFIKA KAHLAL

E n l'absence flagrante de lieux
de loisir et de détente noc-
turnes en ces longues soirées
estivales, les ports de plai-

sance et le littoral, en général,  sont
devenus de facto la destination pri-
vilégiée par les familles algéroises.
Ainsi le port de Sidi Fredj,  celui de
Djemila ex-la Madrague dans la
commune de Aïn-Benian à l'ouest de
la capitale, où des animations se
tiennent chaque soir attirent ainsi de
plus en plus de familles et de jeunes
désireuxde fuir le stress et la chaleur
des cités. Les aménagements,
apportés à ces deux admirables  sites
dans la capitale,  font bien de heu-
reux et connaissent un important
afflux et un perpétuel  va-et-vient
qui dure jusqu'à des heures très avan-
cées de la nuit. 

Il est bien connu que les Algérois
adorent faire la fête, d’autant qu’il
n’est pas aisé de dormir quand il fait
chaud. Il faut dire que la capitale
présente, en dépit de maints efforts
effectués pour tenter de mettre en
place un semblant de vie nocturne,
une ville morte à partir de 20 h, cela
mis à part quelques restaurants,
cafés ou encore les cybers proposant
des nuits blanches, d’ailleurs sujets
à polémique. 

Sidi Fredj pour savourer une
glace et un bol d’air frais

Cette situation, guère réjouissan-
te,  pousse les familles en quête
d’animation à quitter le centre-ville
et à se rendre dans ces endroits où la
fête est le maître mot et où
lumières, musique et animation se
retrouvent à satiété.  «Tout est
fermé au centre-ville dès la tombée
de la nuit, de ce fait nous n’avons
pas d’autre choix que de nous rendre
vers des endroits plus vivants»,
nous dira un jeune homme abordé à
Alger-Centre. «hormis quelques res-
taurants, bars et cafés, tous les com-
merces baissent leurs rideaux en fin
d’après-midi, laissant place à un
ennui mortel,  la majorité des

Algérois notammment ceux qui
possédent des véhicule, pour fuir
cette tristesse ambiante n’hésitent
pas à quitter le centre-ville et à se
redre sur le littoral en quête d’un peu
d'ambiance et pour y passer de bons
moments en famille», nous diront
d’autres citoyens abordés au niveau
du port de Sidi Fredj. 

Là l'ambiance  est au rendez-
vous, festive avec un mouvement
ininterrompu, tout le monde a l’air
d’apprécier cette ambiance bon
enfant : familles, groupes de jeunes
(des deux sexes)  qui se baladent res-
pirant l’air vivifiant de cette nuit
estivale, d’aautres attablés devant
des coupes de glaces ou des verres de
thé à la menthe aux terrasses des
établissements affichant tous com-
plet. Même si les familles algé-
roises sont les plus nomùbreuses en
ces lieux, il n’empêche que beau-
coup de visiteurs viennent d'autres
wilayas, cela sans parler des émi-
grés et de quelques touristes venus
se ressourcer en ces lieux. 

Les amateurs de musique et de
danse ont droit à des galas organisés
chaque soir au Casif. 

Galas, concours divers...
pour attirer les familles

Le complexe touristique de Sidi
Fredj avec ses hôtels, son port de
plaisance, ses terrasses de café et ses
glaciers tout comme la Madrague à
Ain Benian, attirent des milliers
d'Algérois chaque soir comme des
papillons attirés vers la lumière.
Certains flânent sur la jetée, d'autres
paressent sur les rochers face à la
Grande Bleue,  d'autres investissent
les discothèques ou le théâtre de
plein air, qui propose chaque soir
une pléiade de stars locales de la
musique et les jeunes talents. 

L’autre lieu prisé par les
familles, en l’occurence la
Madrague,  connu pour ses restau-
rants de poisson et fruits de mer,
après son réaménagement, s’est
transformé en l’un des plus beaux
endroits de la capitale. Ses espaces
verts,  coins familliaux et convi-
viaux attirent de plus en plus les
riverains et de familles, venues des
quatre coins de la capitale en quête
d'air frais. «Nous cherchons un peu
de tranquillité et fraicheur après des
journées étouffantes et stressantes,
le port de la Madrague est ideal pour
décompresser et prendre des glaces
dans une ambiance  familliale. 

Nous trouvons ici la tranquillité
recherchée et surtout  nous y
sommes en parfaite sécurité», nous
dira un couple habitué de l'endroit.
il faut noter que l'améloration de la
situation sécuritaire  ces dernières
années a, elle aussi, énormément
contribué à cet afflux des familles
lequel n’est pas très de baisser et
durera certainement jusqu’à la fin du
mois de Ramadhan. C.  K.

EN L’ABSENCE DE LIEUX DE DÉTENTE NOCTURNES DE PROXIMITÉ

AFFLUENCE DES FAMILLES
VERS LE LITTOTAL

TRAVAUX DU TRAMWAY

Commerces fermés 
et quotidien bouleversé

Des dizaines de commerçants sont aujourd’hui ruinés suite
à  la fermeture de leurs commerces afin de mener à bien les
travaux du tramway d’Alger. Les restaurateurs, notamment
les rôtisseurs de Hussein Dey ou encore ceux de Cinq-
Maisons sont aujourd’hui au chômage à cause de ces tra-
vaux qui s’éternisent.  L’ensemble des maillons, constituant
la la chaîne de rôtisserie au sein de la commune d’El
Mohammadia ex-Cinq-Maisons et qui faisait le bonheur des
Algérois, amateurs de grillades  à la braise, ont fini, tous les
uns après les autres à baisser les bras et à baisser rideau,
depuis plus d’un ans pour les uns et quelques mois pour les
autres. Ces commerçants qui avaient, selon certains d’entre
eux, de bons revenus à cause de l’énorme afflux des
familles vers ces deux localités  connues pour leur «poulet
à la braise» n’ont aujourdhui d’autre ressource que de pleu-
rer sur leur sort et leur malchance d’avoir ouvert leurs com-
merces à proximité des rails du futur tramway. Des dizaines
de magasins, eux aussi savent qu’ils ne verront plus jamais
leurs magasins rouvrir,  les employés de ces commerces,
pour les plus chanceux, ont déjà proposé leurs services
ailleurs, tandis que les dizaines de propriétaires, eux, atten-
dent l’hypothétique retour des jours fastes  après “l’achève-
ment” des travaux du projet du tramway.   Il faut dire que
certains commerces ont été carrément démolis pour per-
mettre l’extension des travaux du tramway, comme le cas
rôtisseurs des abattoirs d’El Annassers où près d’une tren-
taine de restaurants  ont été tous rasés pour laisser place
aux rails du tramway. Il est à noter que contrairement  à
ceux de Cinq-Maisons, les commerçants d’El Annassers,
ont été dédommagés, même s’ils affirement que ce qu’on
leur a donné est  loin d’égaler la valeur réelle de leurs
anciens commerces. Il est également important de noter
que tous les chantiers du tramway, un peu partout à travers
la capitale :  Bab Ezzouar, Bachdjarrah, Bordj El-Kiffan, ont
engendré des dégâts considérables autant pour les com-
merçants que pour les riverains qui eux dénoncent la
dégradation de leurs habitations, cela sans parler  des bou-
chons interminables, nuisance sonore et  pollution due à la
poussière. En fait tout le monde a hâte de voir la fin de ces
travaux, qui mettront fin   au calvaire du transport,   mais
aussi, mais aussi pour retrouver la tranquillité et la paix
dans leur quotidien.                                                                 

C. K.

SAISON ESTIVALE
Baisse notoire des cas
de noyade  

La direction de la Protection civile de la wilaya d'Alger a
indiqué  que le  nombre de noyades dans les plages de la
capitale a nettement reculé depuis le début de la saison
estivale par rapport à la même période de l'année derniè-
re. Cette année il a été déploré cinq cas, rapporte l’APS,  ces
cinq cas enregistrés depuis le début de la saison estivale,
dont un cas au niveau des rochers de Bordj El-Kiffan et
quatre dans des plages autorisées à la baignades mais en
dehors des heures de surveillance, a précisé le chargé de
communication à la direction de la Protection civile,
Sofiane Bekhti lequel  intervenait à l'occasion du lance-
ment des journées de sensibilisation sur les dangers de la
mer à la plage El-Kettani (Bab El-Oued). Ce chiffre reflète
une baisse d'environ 50% des cas de noyade par rapport à
la même période de l'année dernière, a ajouté M. Bekhti
selon lequel "il faut poursuivre les efforts de sensibilisation
malgré ce recul". Par ailleurs, les agents de la Protection
civile présents au niveau des 59 plages autorisées à la bai-
gnade de la wilaya d'Alger ont effectué 2.911 interventions
permettant de sauver la vie à "1.365 estivants et de porter
secours à 1.470 autres". Revenant sur les journées de sen-
sibilisation, le commandant Kettab Azzedine a souligné
qu'elles visaient à "faire prendre conscience aux estivants
sur les dangers de la mer et a réduire les cas de noyade
enregistrés chaque saison estivale". 
Cette campagne de sensibilisation a été organisée en juillet
eu égard à la grande affluence des estivants sur les plages
et ce avant le mois d'août qui coïncide cette année avec le
mois de Ramadhan. Encadrée par des officiers et médecins
spécialistes qui ont insisté sur les mesures à prendre pour
éviter les noyades, coups de soleil et autres risques, l'opé-
ration comprend également une exposition de différents
équipements de secours utilisés par les agents de la
Protection civile et la distribution de dépliants. Ces jour-
nées de sensibilisation qui constituent un prolongement
de la campagne lancée par la direction de la Protection civi-
le à la forêt de Bouchaoui sur les risques d'incendie se
poursuivront samedi à la plage "El-Kadous" (est d'Alger) et
dimanche à Palm Beach (Staouéli- ouest d'Alger).   

R. A.
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Le port de Sidi Fredj seule attraction des Algérois.

La Madrague,  connue pour
ses restaurants de poisson
et fruits de mer, après son
récent réaménagement, est
devenue l’un des  endroits
les plus prisés par les
Algérois. Ses espaces verts,
conviviaux attirent de plus
en plus les Algérois qui
redécouvrent aavec plaisir
leur ex-El Djemila la bien-
nommée.

«

»

                                                         



PROJETS POUR LES COMMUNES RURALES

Priorité à l'aménagement
et au désenclavement 

Dans son programme de développement, la commune
de Béni H'midène a inscrit, pour un budget de près de
10 milliards de centimes, six opérations de prolonge-
ment et de réfection de tronçons routiers reliant plu-
sieurs localités. L'aménagement urbain s'effectuera,
quant à lui, après la fin des travaux du renforcement du
réseau de distribution du gaz. En matière d'emploi, les
autorités locales s'attèlent, avec les moyens dispo-
nibles, à réduire dans leur circonscription le taux de chô-
mage. Ce dernier, qui n'épargne aucune région, est pré-
sent chez les jeunes de Béni H'midène. Ils sont 878 à
avoir introduit une demande d'emploi auprès des orga-
nismes concernés. Plus des 2/3 auront la chance d'être
embauchés dans les dispositifs d'insertion du secteur
des affaires sociales. Concernant le logement rural, 196
logements seront prochainement réceptionnés alors
que 29 sont en phase de construction.                              
Pour sa part, la commune d'Ibn Ziyad, située à une ving-
taine de kilomètres à l'ouest du chef lieu de wilaya, vise,
à travers plusieurs opérations de réfection, d'assainisse-
ment et d'embellissement, l'amélioration du cadre envi-
ronnemental du citoyen. Pour l'exercice 2010, une enve-
loppe de près de 20 milliards sera allouée à la concréti-
sation de 24 projets dans le programme du PCD. Des
projets qui toucheront différents secteurs de première
importance pour la population et l'essor de la commu-
ne, à l'exemple de l'éclairage public, les réfections et les
aménagements urbanistiques. Pour ce dernier point, 10
opérations ont été décidées par l'exécutif communal et
auxquelles un budget de 7 milliards de centimes sera
dégagé. Le secteur de l'hydraulique bénéficiera, encore
cette année, d'une une enveloppe financière de 4 mil-
liards de centimes pour la concrétisation de 9 projets
dans les  localités d'El Malha, Farallah, les cités Dakhla,
Abbas et El Annab et enfin Ibn Ziyad centre. Le désen-
clavement de plusieurs zones s'effectuera grâce à 5 opé-
rations portant sur les routes et les voies de pénétration.

CENTRE CULTUREL EL KHALIFA

Exposition photos
Le hall du centre culturel Al Khalifa (CCA) a abrité,
récemment, une exposition photos de l'artiste Mourad
Amraoui, natif de Oum El Bouaghi.L'exposition, intitu-
lée « L'été de l'Algérie » comporte pas moins de cent
soixante-dix photos, toutes aussi magnifiques les unes
que les autres. Elles représentent une multitude de
facettes de notre pays «allant de El Kala jusqu'à
Tamanrasset» pour paraphraser l'artiste photographe
qui a eu l'occasion d'exposer ses œuvres il ya quelques
temps à l'université islamique. Ce dernier a mis un point
d'honneur à valoriser, à travers son travail, la beauté de
nos régions ou encore ses traditions ancestrales. Il y a
eu beaucoup d'affluence sur cette exposition qui s'est
clôturée mercredi dernier. Une véritable réussite pour la
direction de la culture, initiatrice de cette « manifesta-
tion artistique » que d'aucuns espèrent voir se renouve-
ler.

Réfection des écoles
La commune du Vieux rocher entamera, sous peu, un
programme de restauration des infrastructures sco-
laires. Dix-sept écoles feront l'objet de travaux de réfec-
tion durant cet été pour qu'elles soient fin prêtes à la
rentrée de septembre prochain. Une enveloppe de six
milliards sera débloquée à cet effet. L'année écoulée, ce
sont 45 établissements scolaires qui en ont bénéficié
pour un montant de 45 milliards. Les opérations débu-
teront dès que les  soumissions seront dévoilées et la
meilleure offre choisie.  

N. D.
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Pendant assez longtemps,
ces structures ont évolué
sans être trop regardantes
sur la réglementation, les
normes ou les dispositions
régissant les modalités
d'accueil. Un texte de loi est
venu enfin y mettre de l'ordre.
Il s'agit du décret 280-08 
du 17 septembre 2008 qui
impose des règles de mise 
à niveau aux crèches et
autres structures de la petite
enfance.

PAR NAIMA DJEKHAR

D epuis une dizaine d'années,
les garderies pour enfants
ont foisonné un peu par-
tout à la faveur de l'ouver-

ture de ce secteur aux initiatives
privées. Le déséquilibre entre
l'offre et la demande a contraint les
pouvoirs publics à encourager l'in-
vestissement dans ce créneau, pour
le moins très porteur.  

Mais pendant assez lomgtemps,
ces structures ont évolué sans être
trop regardantes sur la réglementa-
tion, les normes ou les disposi-
tions régissant les modalités d'ac-
cueil. Un texte de loi est venu
enfin y mettre de l'ordre. 

Il s'agit du décret 280-08 du 17
septembre 2008 qui impose des
règles de mise à niveau aux crèches
et autres structures de la petite
enfance. 

Or, et en dépit de son existence
depuis bientôt deux années, bon
nombre de ces dernières ne s'y est
pas encore conformé à

Constantine. La wilaya compte sur
son territoire 40 crèches dont neuf
seulement publiques, affiliées aux
collectivités ou au  Croissant-
Rouge. 

Qu'elles relèvent du public ou
du privé, ces structures affichent,
pour beaucoup d'entre elles, moult
défaillances et manquements aux
règles d'hygiène ou de pédagogie.
Selon notre interlocuteur à la direc-
tion des affaires sociales, plusieurs
opérations d'inspection effectuées
au niveau des crèches de la wilaya
ont relevé «diverses carences,
notamment en personnel qualifié».  

Certaines ne disposent ni d'édu-
cateurs ni de puéricultrices et
n'offre aucun cadre éducatif aux
petits pensionnaires. 

Il est vrai que les parents, les-
quels payent rubis sur ongles, se
plaignent, dans leur majorité, des

conditions d'accueil de leur progé-
niture en raison de la promiscuité,
du manque de moyens ou encore de
l'encadrement. Les établissements
publics ne sont pas les seuls à être
pointés du doigt. Les témoignages
sont légion concernant ceux privés
où les parents s'acquittent de tarifs
majorés, minimum 3 milles dinars
par mois, pour, en fin de compte,
ne bénéficier que d'une prestation
très discutable.  

Rapports à l'appui, la Direction
des services sociaux avisera l'en-
semble des concernés des nouvelles
dispositions et les mettra devant
leurs responsabilités. 

Le décret susmentionné entrera
en vigueur dès la rentrée 2010-
2011. Une date butoir pour mettre
aux normes ces établissements, et
auquel cas, des décisions de ferme-
ture s'imposeront. N .  D .

CRÈCHES ET JARDINS D'ENFANTS                                                            

OBLIGATION DE MISE 
EN CONFORMITÉ

UNIVERSITÉ MENTOURI

Ouverture d'une classe préparatoire
en économie
L e système des classes prépara-

toires instaurées à partir de la
prochaine rentrée pour permet-

tre aux nouveaux bacheliers d'ac-
céder aux grandes écoles, sera aussi
adopté à l'université Mentouri de
Constantine. Il sera illustré par
l'ouverture d'une classe en sciences
économiques et commerciales qui
sera un tremplin, au bout de deux
années d'études, pour les meilleurs
éléments, pour les hauts instituts
de commerce. La fin de la période
des inscriptions définitives qui
prendra fin dès le 6 du mois en
cours révélera si beaucoup de

bacheliers ou pas se sont bousculés
au portillon de ce genre de classes
préparatoires, déjà légion dans bon
nombre d'universités occidentales.
Pour l'heure, la quarantaine d’insti-
tuts que compose l'infrastructure
universitaire de Constantine s'ap-
prête à accueillir entre 12 et 13
mille nouveaux inscrits. Ils seront
répartis sur dix branches relevant
du système LMD. Pour faire face à
ce flux important d'étudiants,
4.500 places pédagogiques seront
réceptionnées pour la rentrée 2010-
2011.L'encadrement sera ainsi
assuré par un personnel de pas

moins de 3 milles enseignants
après son renforcement avec 160
nouvelles recrues.

Le secteur de l'enseignement
supérieur à Constantine se dotera,
dans un futur proche, d'une ville
universitaire, sise à la nouvelle
ville Ali Mendjeli.Plusieurs des
instituts et facultés  composant cet
immense campus affichent des taux
d'achèvement de travaux de 80%.
Leur réception serai imminente,
peut-être même pour la rentrée
2010-2011. 

N .  D .

Les crèches et autres jardins d’enfants sont désormais soumis à des règles de mise à niveau.

À nos lecteurs
Midi Libre, qui fait de l’information de proximité son
credo, met à la disposition de ses lecteurs et annon-
ceurs de l’Est une adresse email pour toutes informa-
tions, remarques ou suggestions qu’ils jugeront utiles
de porter à notre connaissance. Comme nous les invi-
tons particulièrement à signaler toute  mauvaise ou
non distribution du journal. 

Email : midi-est@lemidi-dz.com
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TISSEMSILT 
Dix-huit projets au profit 
de la jeunesse et des sports  
Le secteur de la jeunesse et des sports de la wilaya de
Tissemsilt a bénéficié de dix-huit projets au titre du quin-
quennat 2010-2014, a indiqué la Direction de la jeunesse et
des sports (DJS). Un budget global de 3,228 milliards de
dinars est consacré à ces opérations portant notamment sur
la réalisation de six complexes sportifs de proximité, six pis-
cines de proximité, une piscine olympique, une salle omni-
sports de 500 places et deux salles polyvalentes, a précisé la
DJS. La région verra également la création de salles spor-
tives spécialisées, six aires de jeux, un centre sportif de pré-
paration aux compétitions et 20 stades de proximité dans les
quartiers, outre l'engazonnement articiel de cinq terrains de
football, a indiqué la même source. Les jeunes de la wilaya
bénéficieront aussi, au titre du programme de développe-
ment, de la réalisation de plusieurs structures dont un centre
de détente et de loisirs et six auberges de jeunes. L’Office des
établissements de jeunes (ODEJ) sera domicilié quant à lui
dans un nouveau siège, alors que les maisons de jeunes
seront dotées d'équipements neufs. Il est également prévu le
lancement, avant la fin de l'année en cours, des travaux d'en-
gazonnement artificiel du terrain du complexe sportif du
chef-lieu de la wilaya et la réalisation d’une salle polyvalente
d'une capacité d'accueil de 500 spectateurs. La commune de
Theniet El-Had avait bénéficié, le 5 juillet dernier, d’un com-
plexe sportif de proximité réalisé pour un coût de 40 millions
de dinars au titre du programme de développement des
hauts plateaux, alors que deux structures similaires seront
bientôt ouvertes à Lardjam et Amari. Deux maisons de
jeunes seront ouvertes dans les communes de Youssoufia et
Sidi Boutechent avant la fin de l'année en cours, a fait savoir
la DJS en signalant des actions d'aménagement au profit des
établissements de jeunes des communes de Bordj
Bounâama, Lazhariya, Ouled Bessam et Khemisti. 

Engouement pour la pétanque 
La pétanque suscite de plus en plus d'engouement chez les
jeunes à Tissemsilt, devenant au fil des ans une  pratique
sportive favorite après celle du football. Plusieurs cités telles
"El-Merdja", "320-Logements", "Castor" et "20-Août" manifes-
tent un grand intérêt pour le boulisme qui draine, en fin
d'après-midi, nombre d'amateurs de tous âges. Parmi les
plus habitués, El-Hadj Benthamra affirme que "la pétanque à
Tissemsilt est une tradition qui remonte à des décennies,
c'est le sport le plus populaire après le football, très prisé
pour la facilité de ses règles, amusant et bénéfique pour la
concentration". Le boulodrome sis au stade municipal de
Tissemsilt est le point de rencontre principal pour les prati-
quants qui considèrent cette structure comme une partie
intègre de l'histoire de leur ville. Selon le président de la
Ligue de wilaya de pétanque,  Abderraouf Fattal, "l'engoue-
ment pour le boulisme chez la population de Tissemsilt vaut
par son impact positif sur les participations de la wilaya aux
tournois nationaux et internationaux, les joueurs de la région
remportant souvent les premières places". La wilaya s'est
dans ce sens classée en tête de tableau dans les tournois
nationaux organisés l'an dernier à Annaba, Sétif, Skikda et
Bejaia, et même à l'échelle internationale comme en 1999 en
Tunisie où les joueurs de la wilaya ont remporté le premier
prix. La ligue de wilaya s'attelle, selon son président, à mettre
en place une école de pétanque en vue de former et promou-
voir les jeunes talents locaux. Une convention sera bientôt
conclue avec la Ligue des sports scolaires de la wilaya pour
faire bénéficier un maximum d'élèves de cette pratique spor-
tive. Tissemsilt compte de grands noms dans ce domaine,
notamment Ahmed Serbis, Temaiti Mohamed, Mehri
Abdelkader et Merkane Djelloul qui est connu pour avoir été
le pionnier de la vulgarisation de ce jeu au niveau local.
Chaque année en juillet, un tournoi national est organisé à la
mémoire de Merkane Djelloul au boulodrome du chef-lieu de
la wilaya, avec la participation de nombreuses wilayas du
pays. Selon la Direction de la jeunesse et des sports (DJS),
Tissemsilt compte cinq associations de pétanque, à savoir
"Wiam", "Liberté", "widad", "Es-Salem" et "Nedjm Meddad".
La wilaya compte également trois terrains municipaux de
pratique de pétanque.

APS

À nos lecteurs de Béjaïa et Bouira
Pour des raisons techniques l’édition du Midi Libre du 29
juillet 2010 sous le N° 1031 n’a pu être distribué dans les
wilayas de Béjaia et Bouira. Nous nous excusons vivement
auprès de nos lecteurs et annonceurs et nous les informons
qu’ils peuvent s’ils le désirent récupérer un exemplaire
gratuitement au bureau régional de Béjaia situé à la cité des
600 Lgt Bt 603 Ihaddaden.

BÉJAÏA, ORGANISATION DES FOIRES

ABSENCE DE MESURES
DE SÉCURITÉ
Chaque année, Béjaïa organise
ses foires commerciales pour
une durée de quinze jours afin de
donner une meilleure ambiance à
la ville durant la période
estivale avec l’arrivée des
touristes qui affluent des
différentes régions du pays. 
En effet, chaque foire en cache
une autre sans que les mesures 
de sécurité connaissent
d’amélioration.

PAR MUSTAPHA LAOUER 

D urant les années 70, ces
foires étaient organisées
sur le boulevard
Amirouche mais vu l’exi-

guïté de l’endroit, la commune a opté
pour l’avenue de la gare ferroviaire.
Mais les riverains qui étaient
constamment gênés par les longues
journées bruyantes de ces foires
se sont plaints auprès des organisa-
teurs. Après la dissolution des aswak
el Fellah, l’APC de Béjaïa, organisa-
trice de cette manifestation, a fixé
son choix sur la grande surface du lac
d’Ihaddadène. Ce site composé d’un
immense hangar et d’une vaste cour
est dépourvu de toutes commodités.
Absence de sanitaires, pas d’eau
potable ni endroit de repos et surtout
aucun espace n’est réservé pour les
enfants. La foire ressemble plus à
marché hebdomadaire qu’a une mani-
festation commerciale proprement
dite. Certes, si le constat est réelle-
ment amer, c’est l’absence des
mesures de sécurité qui inquiète le
plus. En effet, les dizaines de stands
exposés et collés les uns aux autres
sont couverts de nylon et de mor-
ceaux de bâche alors que l’alimenta-
tion du courant électrique se fait avec
des fils électriques dénudés qui ne
présentent aucune sécurité. Au
moindre court circuit électrique ou

une cigarette jetée par inattention,
c’est la catastrophe et les stands peu-
vent s’embraser. L’autre constat c’est
le manque d’aération de la surface du
hangar et la chaleur suffocante qui se
dégage de sa toiture en tôle. Par
ailleurs, aucune issue de secours
n'existe en cas d'incendie. Pour les
mieux avertis, il est inconcevable
d’organiser une telle manifestation,
qui draine des centaines de personnes
de tout âge, dans de pareilles condi-
tions. Mais à ce jour la commune de
Bejaia autorise les organisateurs à
faire ces foires sans leur imposer la
moindre mesure de sécurité. 

L’absence d’un cahier des charges
qui définit les conditions d’organisa-
tion ouvre la voie à l’organisation
anarchique de ces foires. Il suffit de
faire une virée dans ce lieu pour
s’apercevoir de ces problèmes. A
l’entrée même, les visiteurs sont
obligés de faire une longue chaîne
sous un soleil de plomb pour ramener
leur billet d’accès à 10 DA . Une fois
à l’intérieur, c’est un véritable souk
où la musique fait trembler les tym-
pans. La vente de la marchandise
exposée se fait à la criée. Des

familles et des filles sont importu-
nées par des jeunes voyous qui guet-
tent la moindre occasion pour les
voler. Les visiteurs ne sont pas
restés indifférents à ces choses à
l’exemple de cette dame qui nous a
déclaré : «Il y a plus de curieux que
d’acheteurs, je préfère acheter à
l’extérieur car il y a plus de choix et
de la qualité. Ces foires c’est de l’ar-
naque. Ils nous disent que c’est la
foire de la mariée, il n’y a que des
robes ordinaires et des valises. C’est
le gain facile. A l’intérieur vous
étouffez de chaleur. Ils font ces foires
pour occuper les gens et leur faire
oublier les problèmes quotidiens, le
chômage, le manque d’eau, les pannes
d’électricité et la listes est longue».
Cette année, les commerçants de
Bejaia se sont opposés à l’organisa-
tion de cette énième quinzaine éco-
nomique qui se déroule du 20 juillet
au 3 août et qui, selon eux, leur cause
un manque à gagner dans leur activité
et sur leur chiffre d’affaires mais
l’APC juge qu’il faut bien animer la
ville en l’absence d’un véritable
programme d’animation.

M.L.

Les foires nécessitent une sécurité stricte, attendu l’importante affluence humaine qu’elles attirent.

Ph
./ 

D
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SELON LE PARQUET
Le nouveau pénitencier de Oued-Ghir  ouvre ses portes
en septembre prochain 
Le nouveau pénitencier, en construc-

tion dans la circonscription de Oued-
Ghir, à 12 km à l’ouest de Bejaia, sera
livré et mis en fonction dès septembre
prochain, a annoncé mercredi le par-
quet de Bejaia, au cours de la  cérémo-
nie d’installation du directeur de cette
structure. "Les travaux sont actuelle-
ment achevés à 90% ", a-t-il indiqué
soulignant que son équipement s’ef-
fectue parallèlement à la poursuite des
travaux restants. 
L’inauguration de ce pénitencier prélu-
dera à l’inauguration d’une série de
treize établissements de même nature,
commandées et mises en réalisation
en urgence en vue de mettre fin au sur-
peuplement carcéral et, par ricochet,
améliorer les conditions de vie et de
détention des prisonniers. D’une capa-

cité de 1.000 place, ce centre fait partie
d’une nouvelle génération de prisons,
dont la caractéristique principale réside
dans la foule de commodité et d’es-
paces offerts, et dont la conjonction
tend à "humaniser la détention mais
aussi à assurer la rééducation des déte-
nus et leur préparation, une fois leurs
peines accomplies, à une meilleure
réinsertion sociale", a indiqué un cadre
de la justice. S’étalant sur 10 hectares,
et bâti a proximité de la RN-12, le nou-
vel établissement est réparti en trois
zones, dont un quartier réservé aux
hommes répartis selon trois types de
sécurité (normale, moyenne et haute),
un autre, accueillant la gent féminine et
un espace pour mineurs, l’ensemble
étant  harmonieusement agencé pour
lui assurer des conditions de sécurité et

une fonctionnalité maximales, a
constaté l’APS. En plus des bâtiments
qui le composent, l’établissement offre
plus de cinq hectares de superficie,
entièrement construite et dédiée aux
activités éducatives, culturelles et spor-
tives ainsi qu’au suivi médical et psy-
chologique. 
Lors de sa dernière visite en janvier
dernier à Bejaia, le ministre de la
Justice garde des Sceaux s’est félicité
de la qualité des constructions réali-
sées, jugées adaptées aux normes
internationales requises, voire davan-
tage. "On est allé au-delà, notamment
en terme d’espace pour les détenus qui
vont pouvoir évoluer dans des espaces
individuels de neuf mètres carrés",
avait-il relevé.

APS
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DJEBALLA KHÉMISSI (GUELMA)  

Une localité en pleine
mutation

Distante d'une vingtaine de kilomètres de
Guelma, rattachée à la daira de Guelaât Bou
Sbaâ, la petite localité rurale de  Djeballa
Khémissi qui abrite plus de quatre milliers
d'âmes résidant  essentiellement dans des
mechtas éparses, poursuit son combat pour
sortir de son isolement et poursuivre son
développement local.
A la faveur d' une réunion regroupant  les

autorités locales, les élus et les représentants
du mouvement associatif, tenue dans le cadre
de la mise en place du programme 2010-2014,
des décisions salutaires ont été prises sur-le-
champ  par le wali. La priorité a été accordée à
l'assainissement, l'alimentation en eau
potable où des opérations ont été inscrites au
niveau du chef-lieu et des mechtas à savoir
extension du réseau, réalisation de châteaux
d'eau de 500 m3, fontaines publiques. Les ser-
vices de la DTP ont été instruits aux fins d'éta-
blir des fiches techniques relatives à l' ouver-
ture de pistes bitumées pour désenclaver plu-
sieurs mechtas, réaliser la route menant au
cimetière communal et un pont  à Oued  Safsa. 
La  DUC est chargée de l'édification de six
aménagements urbains, d'aires de jeux,
espaces verts, extension de l'éclairage public,
d'une station de gare routière, de trois
Abribus. Il a été convenu de réaliser une autre
école primaire  car l'actuelle école Soltani
saturée pratique la double vacation, une poly-
clinique au centre de la localité qui sera dotée
d'une ambulance pour les évacuations
urgentes. 
L' affectation d'un groupe électrogène s' avère
cruciale car les coupures d'énergie électrique
sont récurrentes sachant que le transforma-
teur de 100 KVA ne répond plus à la forte
demande et son remplacement par Sonelgaz
devient impératif. La direction des mines et de
l'industrie devra étendre l'électrification rurale
au niveau des mechtas Ouaichia et Koudia
Hamra. Le chef de l'exécutif de la  wilaya a
octroyé des quotas conséquents de logements
ruraux aux fellahs qui ont regagné leurs terres,
de logements sociaux locatifs et de logements
sociaux participatifs.

La Conservation 
des forêts présente
son programme de
renouveau rural

Au cours de la deuxième session ordinaire de
l' APW, le conservateur des forêts a présenté
un rapport portant sur les activités de son sec-
teur dans la mise en œuvre du programme
ambitieux dans le cadre du programme de
proximité du développement rural intégré
pour  la période quinquennale 2010-2014.
Il ressort de la première lecture que la mission
de cette institution consiste à favoriser  la pro-
motion du milieu agro-pastoral à travers
l'amélioration des conditions de vie et de l'en-
vironnement des populations rurales en vue
de leur sédentarisation par un intéressement
de la cellule familiale autour de diverses
actions socio-économiques. 
Pour l'année 2010, le programme lié au renou-
veau rural renferme 16 projets de proximité
ciblant 2.596 personnes à travers les com-
munes d'Ain-Larbi, Tamlouka, Ain-Makhlouf,
Bouhamdane, Hammam N'Bails, Bouhachana
et Roknia. Les espaces forestiers traités sont
de l'ordre de 150 hectares pour créer 245
postes d'emploi sur les créneaux de l'élevage
et de l'apiculture.

H. B.

BATNA, ORGANISME PRIVÉ DE PLACEMENT DES TRAVAILLEURS

CIBLER LES POSTES VACANTS

KHENCHELA, INFRASTRUCTURES SANITAIRES

Plusieurs réceptions en perspective
P lusieurs infrastructures sani-

taires seront prochainement
réceptionnées dans la wilaya de

Khenchela, a annoncé la direction de
la santé, de la population et de la
réforme hospitalière.   Il s'agit d'une
annexe relevant de l'institut pasteur,
d'un centre de toxicomanie et de deux
autres polycliniques réalisées respec-
tivement dans les communes de
Tamza et de Khenchela.  L'entrée en
service de ces structures sanitaires
apportera des améliorations en matiè-
re de soins médicaux spécialisés et
réduira la pression sur les établisse-
ments des agglomérations de la
wilaya, a précisé la Direction, souli-
gnant que le projet de réalisation d'un
nouvel hôpital de 600 lits dans la
daïra de Ouled Rechache, a été récem-

ment lancé après un retard enregistré
pour cause de manque d'assiettes fon-
cières. Il est également prévu, selon
la même source, le lancement des tra-
vaux de construction de deux hôpi-
taux dans les daïras de Bouhmama et
de Chechar, situées au nord-sud de la
wilaya.  Il est par ailleurs prévu une
opération d'extension de l'hôpital de
120 lits implanté sur la route de
Hammam Salhine pour porter sa
capacité d'accueil au double, à savoir
240 lits. Quelque 13 ambulances dont
deux équipées ont été dernièrement
acquises au bénéfice de certains
centres de santé de la wilaya notam-
ment des hôpitaux de Kais et celui de
Ali Boushaba dans la ville de
Khenchela qui a aussi bénéficié de
deux opérations d'aménagement et

d'extension. Six nouveaux centres
similaires seront réalisés dans les
communes de Remila, Khenchela, El
Oueldja, Mesara, Chélia et Tamza.
Au total 31 opérations sur les 44 ins-
crites au titre du programme quin-
quennal 2005-2009 ont été réalisées,
ont par ailleurs indiqué les services de
la santé, rappelant que la wilaya de
Khenchela dispose actuellement de
quatre hôpitaux, six établissements
publiques de proximité, une materni-
té de 832 lits, 16 polycliniques, 23
centres de protection maternelle et
enfantine, 101salles de soins en plus
de 12 unités de dépistage et de suivi
de santé scolaire employant 1.619
agents paramédicaux, 293 médecins
généralistes et 31 autres spécialisés .

A P S

L'OPPT (Organisme 
privé de placement 
des ravailleurs) est un
organisme privé agréé 
par le ministère du Travail,
de l'Emploi et de la
Sécurité sociale depuis
juillet 2009. Il en existe 6
en Algérie. 3 sont
implantés à Batna, Béjaia,
et Tiaret, et  trois à Alger.

PAR BOURKI ABDELHAK

«N ous sommes agréés
pour participer aux
placements des
demandeurs d’em-

ploi, au même titre que l'ANEM
(Agence nationale de l'emploi) »
indique le jeune manager de la boîte
de Batna, l'unique dans l'extrême est
algérien. Il ajoutera pour plus de pré-
cisions : « Nos placements sont inté-
ressants dès lors que nous ciblons des
postes vacants de plein emploi,
contrairement à l'ANEM qui recourt
aux dispositifs DAIP (Dispositif d'ai-
de à l'insertion professionnelle).

«Par manque d'informations de la
part des médias, les demandeurs d'em-
ploi ignorent l'existence» de ces
bureaux déplore le patron, un ancien
directeur des ressources humaines au
sud du pays revenu s'installer comme
partenaire de l'Etat, via l'ANEM.

ZIM (Zaaboub intérim manage-
ment) est le sigle de cette boîte privée
qui se situe dans un local privé, face
au grand établissement scolaire, le
lycée Mustapha Benboulaid.

Les chômeurs  à la recherche d'un
emploi ne se bousculent pas au por-
tillon, «malgré une inscription gra-
tuite et une prise en charge sérieuse de
la demande» déplorent le manager et
ses collaborateurs, quotidiennement

en prospection auprès des opérateurs
économiques et autres administra-
tions à la recherche de compétences.

A ce jour, 432 demandeurs d'em-
ploi se sont présentés au siège de
ZIM et se sont inscrits contre plus de
1.400 autres qui se sont inscrits par
Internet : zim.alg@gmail.com.

«Les placements, timides au
niveau des «chercheurs de main
d'œuvre» butent sur l'incompréhen-
sion de ces derniers, en dépit  des
avantages parafiscaux, à l'exemple
d'un abattement de la cotisation patro-
nale de 20 à 36 %, conformément au
décret exécutif N° 10 -71 incluse dans
la LFC 2009» indique le manager
Zaaboub.

Au titre de la complémentarité
dans l'information, les OPPT, parte-
naires de l'ANEM (Agence nationale
de l'emploi), travaillent en étroite col-
laboration avec l'agence de wilaya,
avec cette différence que les OPPT
procèdent au recrutement, hors dispo-
sitifs d'aide à l'emploi, selon les caté-
gories. Au titre d’information, il faut
souligner que l'agrément  est subor-

donné à la signature d'une convention
de 18 articles définissant les obliga-
tions réciproques entre les deux par-
ties. L'OPPT devra ensuite établir un
registre du commerce. En  dépit de
son caractère commercial, l'OPPT est
tenu d'opérer dans la wilaya d'origine,
conformément à l'article 12   de la loi
N° 04-19 du 25 décembre 2004.
L'OPPT, qui est une entité privée
soumise aux paiement des taxes et
impôts, doit également faire face aux
charges de gestion. Ce qui, dans la
durée risque de mettre en difficulté cet
organisme de service venu en appoint
aux ANEM.

Pour les régions de la profonde
Algérie où les investisseurs ne se
bousculent pas au portillon, l'unique
OPPT des Aurès risque de mettre la
clé sous le paillasson et la seule para-
de reste la liberté pour l'OPPT un
redéploiement national. «Ainsi, les
inscrits de ma wilaya seront casés
quelque part dans les régions pros-
pères» préconise le patron de ZIM.

B .  A .

Plusieurs dispositifs d’aide à l’emploi sont établis au profit des jeunes chômeurs.

PH
/ D

. R
.
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Quelque 116 hectares 
de végétation, toutes
formations confondues,
ont brûlé en juillet 
à travers la wilaya de Tizi-
Ouzou où 38 incendies 
se sont déclarés durant
ce laps de temps, a-t-on
appris de la direction 
des forêts. 

P our le mois de juin écoulé,
le bilan de campagne de cette
direction fait état de l’enre-
gistrement d’un seul incen-

die ayant parcouru deux hectares
d’oliviers à Akaoudj, dans la com-
mune d’Ait Aissa Mimoun. Pour les
deux dernières journées de juillet, il
est fait cas de la destruction, dans
quatre incendies, d’une superficie de
35,5 ha, dont 7 de diverses planta-
tions fruitières. 

Par strates herbacées ayant brûlé
dans ces incendies, les pertes enre-
gistrées  se répartissent à concurren-
ce de 12 ha de forêt, dont notamment
le chêne-liège, 15,5 ha de maquis,
63,5 ha de broussailles et une super-
ficie arboricole de 27,5 ha, avec une
prédominance des essences rus-
tiques, dont notamment l’olivier et
le figuier, selon un état détaillé par
le responsable de la faune et de la
flore au niveau de la direction des
forêts. Dans son estimation des

dégâts occasionnés par le feu, ce res-
ponsable a indiqué toutefois que
"leur ampleur est de près de six fois
moins que celles subie à la même
période de la campagne précédente,
durant laquelle se sont déclenchés 95
incendies ayant détruit 623 ha". Cet
écart s’explique, selon lui, "par la
clémence du climat ayant fait que,
cette année, la végétation est moins
inflammable que durant la période de
chaleur exceptionnelle de juillet
2009". 

L’autre facteur mis en  avant éga-
lement pour expliquer la baisse des
préjudices subis par le patrimoine
forestier tient au fait que "les inter-
ventions pour l’extinction des feux
se font en des temps meilleurs, dès

leur éclosion, grâce à la facilitation
de l’accès aux lieux des sinistres,
induites par l’ouverture de nouvelles
pistes au titre d’opérations de
PPDRI", a souligné le responsable
des forêts de la wilaya de Tizi-
Ouzou. 

Concernant la lutte contre les
incendies durant la période  du mois
de Ramadhan, il a indiqué que "nos
équipes continueront à intervenir,
aux côtés de celles de la protection
civile, sans déroger en rien au dispo-
sitif habituel de campagne, sauf
qu’un surcroît de vigilance est requis
en pareille période où les réflexes de
prudence ont tendance à s’émous-
ser".

A P S  

TIZI-OUZOU, INCENDIE DE FORÊT

116 hectares de végétation
détruits en juillet

TIZI-OUZOU
Distribution du livre scolaire 

L’opération de distribution du livre scolaire dans la
wilaya de Tizi-Ouzou sera complétée en août et ce dès
réception de cinq titres restant relatifs aux cycles pri-
maire et moyen, a indiqué mercredi le responsable
du Centre régional de distribution des documents
pédagogiques (CRDDP). "Entamée en juin dernier,
cette opération a été exécutée à hauteur de 98 % des
besoins exprimés en la matière, grâce à la contribu-
tion de la direction de l’éducation et des collectivités
locales", a relevé ce responsable. Il a assuré que les
titres restants seront  disponibles dès la mi-août, tout
en faisant état de la constitution par le CRDDP d’un
stock (de livres) de sécurité pour "la satisfaction
d’éventuels besoins non exprimés", a-t-il précisé.
Quatre librairies ont été conventionnées par l’Office
national des publications scolaires (ONPS) pour la
distribution du livre scolaire, moyennant une marge
bénéficiaire de 8 % du prix homologué du livre, a fait
savoir le responsable du Centre régional de distribu-
tion des documents pédagogiques.

TIPASA  

Colonies de vacances
pour enfants hypertendus

Un groupe de 120 enfants de parents hypertendus
sont en séjour de  colonies de vacances au centre
médico-pédagogique pour inadaptés mentaux de 
Douaouda marine, dans la wilaya de Tipasa, à l'initia-
tive de l'association d'aide aux hypertendus de la
wilaya d'Alger avec la col boration de partenaires
sociaux et de laboratoires médicaux. Ce séjour per-
met, selon M. KheirEddine Mokhbi, président de cette
association aux enfants de se reposer et se détendre
après une année scolaire très chargée et de se
confronter à la vie en groupe et à l'appretissage de la
vie en société. Ce centre de vacances qui surplombe
la mer accueille les colons dans un cadre idyllique et
une ambiance festive des colons dont certains décou-
vrent pour la première fois la vie en groupe qui leur
permet de concilier loisirs, jeux et autres activités
éducatives culturelles et sportives.

LAGHOUAT 

Réception prochaine de
six bassins de lagunage 

Six bassins de lagunage pour le traitement des eaux
usées seront réceptionnés avant fin 2010, dans des
différentes régions de la wilaya de Laghouat, a-t-on
appris jeudi des services de la direction de l'hydrau-
lique et des ressources en eau. Ces bassins de lagu-
nage, auxquels une enveloppe de 740 millions de DA
a été consacrée au titre du programme de développe-
ment des régions du sud, sont implantés dans les
communes de Hadj Mechri, El Beida, Sebgueg,
Tadjemout et Bennacer Benchohra, en plus de l'aéro-
port Ahmed Medaghri de Laghouat, ont précisé les
mêmes services.  Les travaux de réalisation de ces
bassins vont "bon train", à l'instar de ceux du bassin
de Sebgueg dont le taux d'avancement a atteint 90%,
et ces ouvrages seront réceptionnés dans "les
meilleurs délais", ce qui permettra de relancer l'activi-
té agro-pastorale dans ces régions, une exploitation
optimale des eaux usées traitées, a-t-on indiqué.
Selon les mêmes services, le secteur de l'hydraulique
sera également renforcé par la réalisation d'une gran-
de station d'épuration des eaux usées, d'un coût de
1.6 milliard de DA, en projet au chef lieu de wilaya et
dont les travaux de génie civil ont été achevés, en
plus d'une station similaire, d'un coût de 1.2 milliard
de DA, qui sera implantée dans la commune d'Aflou
(110 km de Laghouat).  L'année 2009 a vu la réalisa-
tion et la rénovation de près de 50 km du réseau d'as-
sainissement, à travers l'ensemble des communes de
la wilaya, ce qui a eu un "impact positif" sur l'environ-
nement et la santé publique, a-t-on signalé à la direc-
tion de l'hydraulique de la wilaya. APS 
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Une baisse des préjudices causés au patrimoine forestier est enregistrée par rapport à la même période de 2009.

L es structures d’héber-
gement de l’universi-
té de Tizi- Ouzou

seront renforcées, en sep-
tembre prochain, par l'ap-
port de deux nouvelles
résidences, a-t-on appris
jeudi de la direction des
úuvres universitaires
(DOU) D’une capacité
jumelée de 3500 lits, ces
deux cités universitaires,
implantées au campus de la
banlieue de Tamda, vien-
dront s’ajouter aux 13
existantes, avec une offre
globale de 35.500 lits, a-
t-on précisé. La DOU, qui
s’attend également à la
libération de 4500 lits par
des étudiants sortants,
estime à plus de 70 % le
taux d’hébergement  à
l’université de Tizi-Ouzou,
où la population estudian-

tine atteindra, à la prochai-
ne rentrée, quelque 48.500
inscrits en cycle gradua-
tion, dont plus de 9.000
nouveaux. Pour sa part, le
vice-recteur chargé de la
pédagogie a insisté sur la
nécessité de la livraison, à
l’échéance convenue, de
ces deux nouvelles struc-
tures d’hébergement, pour
la prise en charge de prés

de 6.300 étudiants appelés
à évoluer au campus de
Tamda.  "Sur 7.000 places
pédagogiques réception-
nées l’année dernière, seul
un millier avait été mis en
exploitation, faute juste-
ment du non apprêtement,
en temps opportun, de ces
structures d’accompagne-
ment", a rappelé M.
Mitiche. Compte tenu de

cette situation, il a estimé
que "grosso modo, l’uni-
versité de Tizi-Ouzou est
en mesure d’offrir une
place pédagogique pour
l’ensemble des 9.000 nou-
veaux étudiants qui y
seront affectés". "Mais le
bon fonctionnement du
cursus universitaire sur le
site de Tamda est tributaire
de la réception de ces deux
nouvelles résidences uni-
versitaires", a-t-il relevé.
En matière d’infrastruc-
tures de restauration, les
úuvres universitaires
gèrent 18 restaurants pou-
vant offrir au total
100.000 repas /jour. Cette
capacité sera consolidée, à
la rentrée, par la réception
de trois nouvelles unités
aux campus de Hasnaoua I
de Tamda. APS

HÉBERGEMENT DES ÉTUDIANTS

Livraison en septembre de deux
résidences universitaires 
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EL TARF, ABATTAGE CLANDESTIN

UNE PRATIQUE PEU
ORTHODOXE
Aussi paradoxal que
cela puisse paraître 
et en dépit des
nombreuses campagnes
ayant pour objectif 
la protection du
consommateur, les
clients n’hésitent pas 
à acheter ce genre de
viande dont ils ignorent
complètement 
la provenance et 
les dangers qui 
en découlent.
PAR MOURAD SABER

D epuis le début de la saison
estivale, les agents de la
Direction du commerce sont
mis à rude épreuve. Ainsi

plusieurs équipes ont été déployées
sur le terrain afin d’effectuer des
contrôles. Mais il est navrant de
constater qu’à travers la wilaya des
commerçants malhonnêtes font tout
pour avoir des gains sans le moindre
effort. La wilaya d’El Tarf, à l’instar
de plusieurs autres wilayas, n’échap-
pe pas au phénomène tant décrié de
l’abattage clandestin. 

Une pratique qui échappe aux
nombreux contrôleurs de la DCP
ainsi qu’aux vétérinaires. Celui-ci se
fait en divers endroits ou sur des
étals érigés à la sauvette par des bou-
chers malhonnêtes grâce à des com-
plicités. Une pratique qui nuit à la
santé des clients. Cette pratique se
multiplie durant le mois sacré du
Ramadhan. Aussi paradoxal que cela

puisse paraître et en dépit des nom-
breuses campagnes ayant pour objec-
tif la protection du consommateur,
les clients n’hésitent pas à acheter ce
genre de viande dont ils ignorent
complètement la provenance. Un tel
phénomène est la source en cette
période de grande chaleur de la souf-
france de plusieurs patients. En effet
et selon les témoignages de plu-
sieurs consommateurs, ces bouchers
ambulants s’adonnent à cette pra-
tique délictuelle en toute quiétude. 

Notons que le nombre de bou-
chers clandestins est en perpétuelle
augmentation à travers l’ensemble de
la wilaya.

Les témoignages dans ce sens
sont légion. Il suffit de faire un tour
du côté des marchés hebdomadaires
pour trouver dans un coin un de ces
pseudo bouchers ayant un nombre

incalculable de clients qui achètent
une viande dont ils ignorent com-
ment la bête a été abattue. 

L’attention des consommateurs
est attirée sur les dangers de la
consommation d’une telle viande qui
ne passe guère par le contrôle des
vétérinaires affectés pour une telle
tâche. 

Faut-il blâmer le consommateur
ou le pseudo boucher ? C’est aux
services de contrôle de la DCP, aidés
par les vétérinaires, de sévir surtout
que nous sommes à la vieille du
mois sacré du Ramadhan. Dans un
passé tout récent, de nombreux bou-
chers ont été verbalisés pour ne pas
avoir respecté la réglementation en
vigueur qui régit ce genre de com-
merce.

M .  S .

L’abattage sauvage, loin de tout contrôle  vétérinaire, tend à se généraliser.

EL TARF 
Plus de six cent permis 
de conduire retirés 

Lors des différents contrôles imposés par les bri-
gades de la circulation routière, les services de poli-
ce ont retiré, durant le premier trimestre de 2010,
683 permis de conduire. Par ailleurs, ils ont dressé
des procès-verbaux pour diverses infractions à la
circulation routière dont le nombre des accidents
comparativement au dernier trimestre de l’année
défunte a nettement diminué. Cette situation est
due, selon nos interlocuteurs, à l’application du nou-
veau code de la route. Un code décrié par les nom-
breux conducteurs qui dénoncent les sommes exor-
bitantes infligées pour diverses infractions alors que
la plupart des chauffeurs de société perçoivent des
salaires très bas. 

NOYADES
Trois personnes décèdent
en fin de semaine

Trois personnes sont mortes depuis le début de la
saison estivale par noyade et une vingtaine au
niveau des quatorze plages gardées ont été sauvées
par les sapeurs pompiers. Les éléments de la
Protection civile de la daira d’El-Kala ont eu à inter-
venir, durant la journée de mardi, pour repêcher le
corps d’une personne portée disparue depuis dix
jours. Les recherches ainsi effectuées ont pu la sous-
traire 24 quatre heures après. La victime a été iden-
tifiée, un jeune de dix sept ans de la wilaya de
Tébessa. Une autre personne est morte hier par
noyade ce qui porte le nombre des noyés à trois
depuis la saison estivale. Signalons que tous les
décès ont eu lieu, selon les sapeurs-pompiers, sur
des plages non gardées.

M. S.

BISKRA, PLAN QUINQUENNAL 2010-2014 

Plus de 2 milliards DA
pour la culture

Une enveloppe financière de l'ordre de 2,4 milliards
de dinars a été allouée au secteur de la culture à
Biskra, dans le cadre du programme quinquennal de
développement 2010-2014 qui verra la réalisation de
plusieurs projets "importants" , selon le directeur de
la culture. Ces projets auront "un impact positif sur
le secteur de la culture" dans la wilaya de Biskra qui
va bénéficier ainsi de l'étude et de la réalisation d'un
théâtre régional, d'une école des arts et d'un institut
pour la formation musicale. Ce dernier, dont la mis-
sion essentielle est l'enseignement, veillera égale-
ment à la conservation du patrimoine lyrique et à la
prise en charge des manifestations culturelles. La
réalisation d'une maison de la culture dans la ville
de Biskra, d'un théâtre de verdure à Ouled Djellal en
plus de la construction de douze nouvelles biblio-
thèques à travers les communes de la wilaya figu-
rent parmi les projets accordés à ce secteur dans le
cadre du même quinquennat. Il est également
prévu, selon le responsable de la culture de la
wilaya, la réhabilitation de l'ancien siège de l'assem-
blée populaire communale (APC) de Biskra, transfor-
mé, récemment, en un musé d'archéologie et des
trois mosquées de Sidi Mohamed Ben Moussa, de
Sidi Ben Athman El Akhdari et de Chorfa. D'autres
établissements religieux à caractère culturel, en l'oc-
currence des moquées relevant des régions de
Tolga, de Ouled Djellal et de Zribet El Oud feront
également l'objet d'opérations similaires. En plus de
deux opérations destinées respectivement à la réha-
bilitation de la salle de cinéma et de l'aménagement
du musée de la ville d'El Kantra, des actions relatives
à la préservation des sites archéologiques seront
également opérées dont l'ancien noyau de la com-
mune de Khengat Sidi Nadji et le site archéologique
Tehouda dans la commune de Sidi Okba. Une fois
achevées, ces opérations, à réaliser en quatre
années, permettront de créer une nouvelle dyna-
mique dans la vie culturelle et artistique et de pro-
mouvoir les arts et le patrimoine culturel local. 

APS

QUATORZE MILLE FAMILLES NECÉSSITEUSES

Ph
 : 
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L e programme de solidarité
pour le mois de Ramadhan
destiné aux sans logis, aux

voyageurs de passage et aux
familles démunies sera financé
cette année par la DAS. 
Une importante enveloppe finan-
cière y a été allouée. En outre, il y
aura un apport conséquent de la
wilaya, des investisseurs locaux,
en particulier d’entrepreneurs qui
participent chaque année à cette
opération de bienfaisance. 
Ce programme qui se déroulera
tout le mois sacré de Ramadhan
concernera, nous dit-on, à servir
durant le mois sacré des centaines
de repas chauds quotidiennement
au niveau de centres transformés en
resto du cœur implantés notam-

ment à travers les sept dairate que
compte la wilaya. Par ailleurs, il y
aurait la formule du couffin du
Ramadhan pour une valeur de trois
mille dinars qui touchera, selon les
responsables de la direction des
affaires sociales, de nombreuses
familles qui seront désignées par
les commissions communales. 
Cette opération touchera l’ensem-
ble des citoyens de la wilaya qui
compte, selon les premières esti-
mations, quatorze mille familles
démunies. Notons que des con-
tacts seront établis avec des entre-
preneurs pour soutenir les familles
nécessiteuses de la wilaya d’El-
Tarf. Une pareille solidarité et
mobilisation supposent toutefois
la préexistence d’un mouvement

associatif plus performant et pro-
fondément ancré dans la société a
précisé, dans une courte allocution,
un intervenant estimant que l’évo-
lution inquiétante du chômage au
niveau de cette wilaya de l’arrière-
pays a fragilisé la plupart des
couches sociales. 
L’allocation de trois mille dinars
allouée par le président de la
République et reconduite pour cette
année. 
Elle touchera quarante-six mille
pères de famille. Les chefs d’étab-
lissement avant leur sortie en
vacances ont expédié les dossiers
avec les pièces demandées pour être
étudiés par une commission de
daira qui dégagera les bénéficiaires.

M .  S .
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DJAHIDA HOUADEF, ARTISTE PEINTRE 

LE SOUFFLE VIVIFIANT DE L’INERTIE 
ORGANISÉE PAR L’INSTITUT CULTUREL ITALIEN D’ALGER 

Une exposition de photographies
de l’Algérie entre 1865 et 1910
Cette exposition, organisée
par l’Institut culturel italien
d’Alger, s’ouvrira le 4 août
prochain à partir de 16 h et
s’étalera jusqu’au 29  du
même mois au niveau de la
salle polyvalente de l’Institut.
Une soixantaine de
photographies illustreront
l’histoire de notre pays qui n’a
cessé d’être la convoitise de
plusieurs pays.

PAR KAHINA HAMMOUDI 

L es amateurs de l’histoire de
l’Algérie seront servi avec l’expo-
sition de photos intitulée
«L’Algérie des XIXème et XXème

siècles à travers les archives photogra-
phiques Alinari de Florence». 

Cette exposition, organisée par
l’Institut culturel italien d’Alger, s’ou-
vrira le 4 aout prochain à partir de 16 h
et s’étalera jusqu’au 29 aout au niveau de
la salle polyvalente de l’Institut. 

Une soixantaine de photographies
illustreront l’histoire de notre pays qui
n’a cessé d’être la convoitise de plusieurs
pays. Ainsi, nous pourrons voir l’his-
toire de l’Algérie à travers des photogra-
phiques venues du Musée de l’Histoire de
la photographie Fratelli-Alinari de
Florence.  

D’après le communiqué de l’Institut
cette exposition consacrée à l’Algérie
offrira des images et nous proposera «un
véritable voyage dans le temps et dévoi-
lent les beautés et les mystères de
l’Algérie entre 1865 et 1910. A côté des
beautés naturelles du désert et des oasis
se remarquent des ruelles grouillantes des
marchés de la capitale, d’intérieurs de
simples demeures, de groupes de person-
nes dans les cafés ou aux fontaines
publiques, des portraits expressifs
d’hommes et de femmes».   Chargé
d’histoire et  d’émotion  ces photogra-

phies sont chargées de notre passé com-
mun et de notre identité indélébile.

Inauguré en 1985,  le Musée de l’his-
toire de  la photographie  Fratelli
Alinari exerce une  fonction conserva-
toire primaire et fondamentale; en effet il
contient environ 700 mille épreuves
positives sur tirage d'époque - vintage
prints - imprimées à l'albumine, au bro-
mure, sur papier sulfurisé,  daguerréoty-
pes,  stéréoscopies.  Là,  ont afflué les
collections Malandrini, Palazzoli,
Gabba, Reteuna,  Zannier  et  beaucoup
d'autres  encore,  et  on  y retrouve  les
signatures des  plus grands photographes
du XIXème et du XXème siècle. Le
Musée peut être fier de ses importantes
collections d'appareils photo, d'objectifs,
des cartes postales, d’objets anciens
concernant le monde de la photographie,
à l’instar d’une importante collection
d’albums, de cadres, de gadgets publici-
taires, aussi bien italiens qu'étrangers, et
aussi de son incomparable  bibliothèque
spécialisée. 

A partir de 1985, le Musée a  pro-
grammé  une série d'expositions inspi-
rées de trois thèmes fondamentaux -
“Histoire de la photographie”,

“Sémiologie” et “Monographies sur  des
auteurs contemporains”, préparées  par
des experts célèbres. Ces expositions
sont  tenues dans  leur propre siège
et/ou sont aménagées en  d'autres
musées  italiens  et  étrangers. 

Ce  musée conserve,  à l'heure
actuelle, plus de mille appareils photo,
des objectifs et des instruments liés à
l'histoire de la technique photographique,
qui constituent une importante  section
de nos collections. 

Les archives Alinari conservent,
depuis 1852,  un patrimoine photogra-
phique qui atteint désormais les
3.500.000 exemplaires originaux entre
clichés, films, épreuves positives d'épo-
que,  daguerréotypes, etc.)

Selon ledit communiqué, plusieurs
photographies appartiennent à des noms
importants du monde de la photographie
à l’instar du couple Rudolof Lehnert-
Franz Landrock «des artistes de l’objectif
qui se rencontrent en 1903 en Tunisie où
ils ouvrent un premier studio. Ils photo-
graphient des oasis, des populations et
des villes de presque tout le Nord de
L’Afrique». 

K. H.  

Les tableaux de Djahida
Houadef, si naïfs dans leur
pureté joyeuse, ont beaucoup à
voir avec l’enfance. Pour ceux
ou celles qui laissent errer
leurs yeux sur ces images très
coloriées, ils ne manqueront
pas d’être transportés sur un
tapis volant dans un doux
voyage comme dans l’un des
contes merveilleux des Mille et
une nuits. 

PAR LARBI GRAÏNE 

N ée à Ngaous en 1963 «un village
d’abricotiers» des Aurès Djahida
Houadef y a grandi «en voyant les
abricotiers lui donner des cou-

leurs» Elle «a eu tout un palais à elle seule»
c’est de cette manière que la plaisantèrent
des amis  venus voir son exposition intitu-
lée «Nature morte» qu’a abritée la semaine
écoulée le bastion 23 ou le Palais des Raïs
d’Alger. «Je suis satisfaite, il y a une conti-
nuité entre ma conception de l’art et ce
palais» avoue-t-elle. 

Djahida Houadef captive la vie et le
mouvement sous les surfaces d’apparence
morte et inerte. «A travers la nature morte,
je veux représenter des choses qui sont
témoins d’un vécu et d’une histoire, ce sont
des scènes tirées de l’instantané comme
d’une photographie». Cependant elle trouve
une différence fondamentale entre la photo-
graphie et la peinture. La différence réside
dans la qualité de la sensation. Selon elle
dans la peinture, on prend plus de temps
pour peindre un tableau que dans la photo-
graphie. 

Dans celle-ci, il entre beaucoup plus de
hasard . «Vous pouvez tomber sur une cer-
taine lumière en faisant de la photo, cette
lumière vous ne l’avez pourtant pas choisie
et composée, mais dans la peinture, c’est
vous-même qui choisissez les tonalités,
c’est quelque chose de voulu, qui vient en
écho à quelque chose de profond qui émane
de vous-même». Djahida en se saisissant de
l’espace à travers le temps et la lumière,
«découvrait qu’il y avait sur terre des mil-
liers de personnes et chacune d’entre elles
était un monde prodigieux. 

Des individus à l’infini dans un univers
aussi vaste qu’interminable…» écrit-elle
sur son site et de poursuivre plus loin «bien
que ma conscience m’ait révélée que je
n’étais pas le centre du monde, j’avais un
désir ébranlant de le réinventer et de déplacer

ses composants comme les pièces de Lego
d’une fonction à une autre…  J’inventais
des jeux pour mes frères et sœurs, je décou-
pais des revues, toutes sortes de personna-
ges, des femmes, des hommes et des
enfants. Et nous les manipulions et diri-
gions à notre guise comme des marionnet-
tes, nous leur improvisions des scénarios
sur des sujets du quotidien revus et corrigés
par notre imagination, dont faisaient l’objet
les voisins et les voisines, les parents et les
enfants, les maîtres et les élèves…»

Nature morte 
Selon Charles Sterling, historien d’art «

une authentique nature morte naît le jour où
un peintre prend la décision fondamentale de
choisir comme sujet et d'organiser en une
entité plastique un groupe d'objets. Qu'en
fonction du temps et du milieu où il tra-
vaille, il les charge de toutes sortes d'allu-
sions spirituelles, ne change rien à son pro-
fond dessein d'artiste : celui de nous impo-
ser son émotion poétique devant la beauté
qu'il a entrevue dans ces objets et leur
assemblage.» Djahida Houadef  insiste sur
le caractère «éphémère» de la nature morte,
«la fleur ou le fruit dit-elle ont une durée
limitée, elles ne peuvent être comparées à
une jarre, un vase, ou un fauteuil qui véhi-
culent un symbolisme qui peut être un des-
ign» Les fruits, poursuit-elle, «qu’on
cueille d’un arbre ne vont pas vivre très
longtemps, je représente des choses de la
nature qui étaient à un moment donné dans

la vie et sur lesquels j’ai posé mon regard,
mes tableaux expriment ce regard en fait
chargé de sensation et d’histoire». Et d’ajou-
ter «j’utilise beaucoup la couleur afin de
rendre compte de la luminosité d’un pays
lumineux, et donc il me faut faire étalage de
toutes les lumières».

Présentées sous verre, les peintures de
l’artiste ressemblent à des miniatures per-
ses. Pour autant l’art de Djahida « n’est pas
de la miniature ni de l’impressionnisme, ni
du cubisme».  «Mon travail,, soutient-elle,
«entre dans le cadre d’un travail particulier,
dans un mouvement artistique qui s’appelle
l’art singulier.  

C’est un mouvement qui puise dans tous
les mouvements artistiques et les écoles
d’art. Je me suis inspirée de ce que j’ai pu
découvrir à travers l’histoire de l’art, de ce
que j’ai vu comme image, ensuite j’ai fait
une synthèse qui s’appuie sur mes propres
visions et sensations. Si on peut retrouver
effectivement l’esprit de la miniature, cette
caractéristique reflète un des aspects de mes
œuvres seulement pas le tout, à un certain
moment d’ailleurs j’étais très proche de la
miniature de Mohamed Racim».

Le support papier reste le support de pré-
dilection de Djahida «le papier m’offre la
possibilité de parfaire et d’enrichir le côté
graphique de mes œuvres». Djahida utilise
toutes les techniques et tous les médias,
cela va de la gouache, en passant par l’aqua-
relle, les pastels, jusqu’aux crayons de cou-
leurs. Adepte du mélange des médias, elle
est donc friande d’une peinture basée sur la
technique mixte sur papier.  

Djahida Houadef est diplômée de l’Ecole
nationale des Beaux Arts et de l’Ecole supé-
rieure des beaux-arts d’Alger. Sa première
exposition remonte à 1986 et elle a à son
actif plusieurs distinctions dont le 2e prix
au Salon de la femme peintre à Alger et le
2e prix à l’hommage à Aïcha Haddad. Arts
et Culture. Alger.  

L. G.

7E SOIRÉE DU FESTIVAL
ARABE DE DJEMILA 
Les chanteurs algériens
mettent le turbo 
Le mythique théâtre romain de Djemila a vécu mer-
credi soir au rythme d'une extraordinaire joie qui l'a
transformé en un véritable "sanctuaire sacré" de la
chanson algérienne. Durant cette septième soirée du
festival arabe de Djemila, les étoiles n'étaient pas
accrochées au ciel, mais plutôt en mouvement sur la
scène de ce théâtre romain où s'est produit un "arse-
nal" de chanteurs algériens. Du Rai jusqu'au staifi en
passant par le style sahraoui et algérois, les chanteurs
qui se sont succédé sur scène ont ébloui les quelques
6.000 spectateurs venus spécialement pour apprécier
cheb Yazid et adorer la mélodie sétifienne sortie de la
bouche du célèbre cheb Arras. Quand cheb Bilel est
monté sur scène, le théâtre entier fut prisé par un
étourdissement digne de l'euphorie.  Lorsque Bilel
s'est mis à interpréter ses chansons cultes "Li fort, fort
et 1 milliard entre autres" le pire était à craindre : Le
public, grands comme petits et femmes comme hom-
mes ont réagi avec une impressionnante ferveur en
répétant avec lui toutes ses chansons quÆil connaisse
par cúur. Les romances mélodieuses de ce "barou-
deur" à l'allure timide qui sait comment mettre les
mots sur les maux, ont tout simplement émerveillé le
public de Djemila.  L'autre Star algérienne de cette
7eme soirée du festival arabe de Djemila est incontes-
tablement Hakim Salhi. Au look craquant et irrésistible
et à la voix rocailleuse, ce chanteur algérien n'a pas
cessé durant toute cette soirée de conjuguer son verbe
dans sa musique pour subjuguer tous ses fans. "

Ouverture du Festival
de la musique et de 
la chanson oranaises 
La 3e édition du Festival de la musique et de la chan-
son oranaises s'est ouverte jeudi soir au Théâtre de
verdure "Chekroun-Hasni" d'Oran. La cérémonie inau-
gurale, tenue en présence du représentant du minis-
tère de la Culture, M. Noureddine Larjam, a été mar-
quée par la prestation de la chorale du Festival, dont
la composition originale est signée Blaoui El-Houari,
maître de la chanson oranaise. Le public a été d'em-
blée séduit par les qualités vocales de ce groupe qui
s'est produit sous la direction du chef d'orchestre
Rahou Boutlélis. L'assistance a vibré ensuite au
rythme de la danse folklorique du genre Alaoui, exé-
cutée par une troupe de Aïn Témouchent qui a donné
le ton à cette manifestation dans une ambiance convi-
viale et multicolore. Les mélomanes ont également
apprécié les déclamations poétiques du  comédien
Blaha qui a récité avec verve et emphase plusieurs
extraits du riche patrimoine oral. Cette soirée a vu en
outre la montée sur scène d'une palette d'artistes à
l'instar de Negadi Kouider et Hebri Soltane qui ont
repris diverses chansons et qacidates du patrimoine
culturel local. Ce plateau artistique a été également
enrichi par la participation de stars de la chanson ora-
naise à l'image des Houari Benchenet, Abdelkader
Khaldi, Houria Baba et Cheb Kadirou. Cette manifesta-
tion qui se poursuivra jusqu'au 3 août prochain est
dédiée à deux grandes figures de la chanson ora-
naise, Hadjira Bali et Saïm El-Hadj, a indiqué la com-
missaire du Festival, Mme Rabéa Moussaoui.

APS

Djahida Houadef.

A près les mois de juin et de juillet, qui
ont connu une effervescence cultu-
relle et tout un mois consacré à l’en-

fance sur fond de représentations théâtrales,
d’ateliers de jardinage, de séances de lectu-
res… puis avec la 4e édition du Festival
national de la musique andalouse Sanaâ, du
12 au 18 juillet, et qui a vu la participation
d’une panoplie d’artistes et de la présence de
divers invités, le palais de la culture Moufdi-
Zakaria ne chôme pas, puisque les organisa-
teurs de cette institution étatique prévoient
d’ores et déjà un riche programme  pour le
mois de ramadhan. Du 14 aout au 8 septem-
bre 2010 se tiendra une exposition-vente
d’artisanat d’art et d’objets de décoration.
Ensuite viendra le tour de plusieurs manifes-

tations culturelles variées à l’instar de la
représentation théâtrale avec Café du
Bonheur, El Gourbi ya mon ami de Ziani
Cherif Ayad,  El Gosto théâtre, ou encore des
concerts de chants avec la troupe « Triana
d’Alger », des chants et danses folkloriques
avec la troupe Essaâada  de Bou Saâda et la
troupe Nissa Essaf de Khemis Beni Senousse
de Tlemcen, des concerts de chants avec
Cheb Aouar de Tlemcen,  Nardjes et  Salim
Helil, Farouk Mediterranéo  et Khaled
Barkat, un gala de variétés avec Radia Adda,
Lyes Ksantini,Taous Arhab, Hakim Salhi,
Hamdi Benani, des chants andalous avec
Zerrouk Mokdad,  Hamidou, un gala de varié-
tés avec M’hamed Yacine, Malika Rahmoun,
Hacene Dadi. ainsi ce mois le Palais de la
culture ne sera plus un espace vide. Au

contraire et juste après, un grand événement
marquera durant plusieurs mois cet espace,
en l’occurence le Salon d’automne. Après la
réussite des deux premières éditions, le
Palais lance d’ailleurs  un appel à participa-
tion à la 3e édition du Salon d’automne, qui
est prévu du 28 octobre 2010 au 30 janvier
2011, à tous les artistes peintres, sculpteurs
et photographes.Devenu un rendez-vous
annuel de la création artistique contempo-
raine, le Salon d’automne voudrait encore
accueillir d’autres artistes n’ayant pas parti-
cipé aux éditions précédentes, de se faire
découvrir à travers leurs œuvres.Chaque
artiste participera avec deux œuvres récentes
(de l’année en cours et n’ayant pas été expo-
sées auparavant). Une commission de sélec-
tion procèdera à la sélection des artistes rete-

nus qui seront informés par email ou par télé-
phone.Les artistes intéressés devront
envoyer une fiche de contact (nom et pré-
nom, date et lieu de naissance, adresse, tél.,
fax, email et photo personnelle), un C-V
détaillé (formation, participation à des
expositions personnelles et/ou collectives)
et bien entendu des photos des œuvres à
l’adresse mail suivante : mailto
:info@palaisdelaculture.dz. En plus de ce
salon, les organisateurs lancent un appel à
participation au concours de la meilleure
affiche pour cette 3e édition du Salon d’au-
tomne. Ce concours est ouvert à tous les
artistes. L’affiche sélectionnée fera l’objet
de l’affiche de l’exposition ainsi que la cou-
verture du catalogue alors que le candidat
sélectionné sera primé.  K. H. 

FESTIVAL DE LA CHANSON AMAZIGHE À BEJAIA

Les chanteurs retrouvent leurs fans 
PAR MUSTAPHA LAOUER 

L a huitième édition du Festival de la
chanson amazighe se poursuit au
niveau du théâtre de verdure de Béjaïa

avec la participation d’une pléiade de chan-
teurs se succédant, chaque soir, sur le pla-
teau devant un public nombreux et
connaisseur. Dès la fin de l’après-midi de

chaque journée, une effervescence particu-
lière règne sur les lieux où les personnes
viennent réserver leur place et assister aux
programmes de la soirée. Durant les quatre
premiers jours du festival, la foule a
vibré et dansé au rythme de cette
ambiance extraordinaire où les familles et
les nombreux jeunes ont goûté aux plai-
sirs de ces longues veillées très animées.

Les chanteurs Rabah Asma, H’Sinou Oued
Ghir, Boubekeur Kherraz et Hasnaoui
Amachetouh ont donné une note particu-
lière à ce gala. De son côté, l’idole béjaoui
Abdelkader Bouhi, qui a connu une éclipse
de plusieurs mois suite à une longue mala-
die, a retrouvé ses fans avec un nouveau
répertoire que l’assistance a longuement
ovationné. Ce festival, dédié au grand chan-

teur kabyle de Béjaïa Ali Kherraz et organisé
par le comité des fêtes de la ville de Béjaïa,
a permis aux nombreuses familles, surtout
les estivants, de passer des soirées agréa-
bles et inoubliables dans la ville de Yemma
Gouraya. Le Festival a, en effet, réussi  à
faire se conjuguer le riche patrimoine de
toutes les chansons amazighes de la région
de Kabylie. M. L.  

PALAIS DE LA CULTURE MOUFDI-ZAKARIA 

UN RAMADHAN RICHE EN ACTIVITÉS 

UN GUIDE TOURISTIQUE POUR LA TUNISIE 

Il est édité par une édition algérienne 
Les éditions Al.Bayazin viennent de publier à Alger un guide touristique pour la Tunisie de
300 pages. IntituléTunisie Le Guide, l’ouvrage, rédigé en français, est conçu entièrement en
couleurs, les touristes algériens peuvent donc prendre le temps de se renseigner chez eux
avant d’entreprendre leur voyage en ce pays voisin. Ce guide, qui est une mine d’informa-
tions sur la société, la culture et le tourisme en Tunisie, présente l’essentiel des sites touris-
tiques, établissements de restauration, d’hébergement, les centres médicaux et de soins, les
stations thermales, les plans et toutes les informations dont les touristes ont besoin pour
s’offrir des moments de vacances sans fausse note. Le guide est disponible dans les librai-
ries professionnelles et auprès de certaines agences de voyage qui ont coutume d’opérer
avec ce pays. «L’objectif final, écrit l’éditeur, est de contribuer au rapprochement des deux
peuples par le biais d’une meilleure connaissance de quelques pans de la réalité de nos deux
pays et surtout de notre longue et riche histoire commune». L. G. 
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POUR RÉALISER LE PROJET «KABYLIE PROPRE»

Un gala artistique à la maison 
de la culture de Tizi-Ouzou
Ce gala sera une occasion
pour lancer un appel : «Pour
une Kabylie propre». Mais
aussi autres projets dont une
caravane de sensibilisation
pour une Kabylie propre qui
passera dans toutes les
régions de la Kabylie avec
leurs communes et villages
dans le but d’informer et de
sensibiliser les citoyens sur 
l’importance  de la protection
de l’environnement et de
l’écologie en général pour un
lendemain meilleur.

PAR CHAFIKA KAHLAL

U n gala artistique animé par une
pléiade d’artistes se tiendra
demain à partir de 17H à la mai-
son de la culture Mouloud-

Mammeri à Tizi-Ouzou. Cette initiative
est organisée grâce à un collectif d’associa-
tion dans la continuité de l’action sur
l’écologie en Kabylie. «Cette soirée artis-
tique sera animée par des stars locales qui
soutiennent la protection de l’environne-
ment et l’hygiène en Kabylie», nous a
affirmé M. Hamid Lamara, l’initiateur de
cet événement.  

Ce gala sera, selon notre interlocuteur,
«une occasion pour lancer un appel :
«Pour une Kabylie propre». Mais aussi il
sera une certaine source  financière pour
lancer plusieurs autres projets dont une
caravane de sensibilisation pour une
Kabylie propre qui passera dans toutes les
régions de la Kabylie avec leurs com-
munes et villages dans le but d’informer et
de sensibiliser les citoyens sur l’ impor-
tance  de la protection de l’environnement
et de l’écologie en général pour un lende-

main meilleur.  
Il faut dire que la protection de l’envi-

ronnement au Djurdjura devient un véri-
table combat pour le président de l’asso-
ciation «Kabylie propre », M. Lamara
qui, installé en France, a fourni beaucoup
d’efforts pour réunir un collectif d’associa-
tions et rassembler des collectivités
locales de toute la région kabyle à com-
mencer par la wilaya de Tizi-Ouzou où
plusieurs réunions se sont tenues avec
plus de 50 maires dans le but de s’organi-
ser en collaboration avec ce collectif d’as-
sociations pour une Kabylie propre.  

Le président de ladite association basée
à Montreuil croit en la possibilité 
d’atteindre l’objectif de préserver la nature
et rendre à la Kabylie son image d’autre-
fois.   

Le Djurdjura est l’un des écosystèmes
essentiels à la survie des constituants de la
biodiversité locale. Hamid Lamara qui
aime cette belle région fonde beaucoup
d’espoir sur la réussite de ces initiatives

après avoir eu mal au cœur de voir sa chère
Kabylie devenir une décharge publique à
ciel ouvert, il a donc décidé d'agir et crier
haut et fort stop à la saleté et aux sabo-
teurs de la nature en Kabylie. 

Décembre 2009 est la date de la premiè-
re rencontre au siège de «l'Association
pour la jeunesse innovatrice et environne-
ment» de Tizi-Ouzou avec plus de dix
associations de la wilaya et, depuis, un
collectif est lancé par ces associations qui
ont décidé de travailler ensemble sur les
grands axes qui peuvent les unir et leur
permettre d’aboutir à une solution durable. 

Il faut noter que ce travail n’était pas
aussi simple à faire et beaucoup d’obs-
tacles ont ralenti les associations et Hamid
Lamara, notamment les moyens qui se
résument en la coordination avec les auto-
rités locales, notamment dans les deux
autres wilayas de la Kabylie, Bouira et
Béjaia.   

C.  K.

CHEB ARRAS À PROPOS DES REPRISES

«S’inspirer de ses idoles ne fait 
de mal à personne»
L e phénomène de "reprise" ne constitue

pas en soi "un grand danger" pour
l'avenir de la chanson algérienne, a

indiqué jeudi cheb Arras, chanteur connu
dans le style sétifien, en marge de la 7e
soirée du festival arabe de Djemila (Sétif)
à laquelle il a pris part. "Un jeune chanteur
qui vient débuter sa carrière artistique a le
droit de s’inspirer théoriquement mais
aussi pratiquement des expériences de ses
+idoles+ qui l’ont précédé dans ce domai-
ne", a souligné cet artiste qui a réussi avec
beaucoup d'aisance à enflammer la salle en
offrant le meilleur de lui même à un
public venu en masse l’apprécier. Natif de
la ville de Sidi El Kheir, ce chanteur à la
voix chaude et généreuse, très spécifique
aux aèdes des Hauts-Plateaux et connais-
sant très bien les penchants de son public,
a choisi les meilleurs morceaux pour
enchanter son monde à l’occasion de cette
sixième édition du festival arabe de
Djemila. Dans une tentative de "positiver"
encore plus la question des reprises dont

est victime le style staifi notamment,
cheb Arras a souligné que "cela pourrait
être bénéfique pour le propriétaire de la
chanson qui se félicitera sans doute de voir
son produit artistique circuler dans tous les
recoins". De l'avis de ce chanteur, il s’agit
d’"un véritable coup de publicité qui
contribuera à la promotion des œuvres
artistiques concoctées par les artistes de
renommée". La phase des reprises "demeu-
re indispensable" dans le parcours artis-
tique des jeunes chanteurs, a-t-il argumen-
té, précisant que cela permettra aux en
herbe "d’améliorer davantage leur style
tout en découvrant des tendances qui vont
mieux avec leur tempérament".  Toutefois,
cheb Arras a appelé les jeunes artistes à
"ne pas tomber dans le piège de la facili-
té", considérant que le passage obligé des
reprises devrait être "une étape de transi-
tion ni plus ni moins". Sur cette question,
la doyenne de la chanson sétifienne, cheba
Djamila, n’a pas été du tout de l’avis du
chanteur Arras. "Les ravages occasionnés

par le phénomène des reprises de chansons
demeurent insurmontables pour l’artiste et
pour l’art en lui-même", a-t-elle tranché.
"Ce phénomène a complètement boulever-
sé la bascule des valeurs artistiques. Des
pseudo artistes ont puisé dans ce mode et
se sont fait un nom sur le dos des artistes
avérés. C’est malhonnête. On devrait
réguler une fois pour toute ce créneau", a-
t-elle dit. Cheb Bilel, qui a tiré à boulets
rouges sur le phénomène du plagiat, s’est
montré néanmoins compréhensif par rap-
port à la question des reprises. "La majo-
rité des artistes ont procédé à des reprises
et cela ne les a pas empêché de se faire un
nom" en se frayant un passage dans le
style de son choix, a-t-il souligné.
Abordant la question de la chanson taxée d'
"indécente" qui pollue actuellement le cli-
mat de la scène artistique algérienne, cheb
Arras s’est montré catégorique : «ma répu-
taion dépasse tout calcul de fortune»,
entendant par là que le choix des textes
doit être exigé pour tout artiste».  A P S

THÉATRE RÉGIONAL AZZEDINE-
MEDJOUBI DE ANNABA

Soirée artistique
spécial malouf
Une soirée artistique consacrée exclusivement
au genre malouf a été organisée au théâtre
régional Azzedine Medjoubi de Annaba (TRA)
au grand bonheur des familles et vacanciers en
quête de détente et de loisirs. Dédiée au défunt
Cheikh Hassen El Annabi, artiste hors pair dont
la destinée est intimement liée à l’histoire du
Malouf et à celle de la ville de Annaba, ce ren-
dez vous musical a permis, mercredi soir, au
public de renouer avec les chanteurs Hamdi
Benani, Layachi Dib, M’barek Dakhla, Faycal
Kahia, Salah Benini et d’autres Maloufjis des
associations Ichraaq Bouna et Amis et Elèves
de Hassen El Annabi. Très à l’aise comme à son
habitude, le chef de file du Malouf annabi, l’ar-
tiste Hamdi Benani, surnommé "l’ange blanc"
ou encore "l’homme à la guitare généreuse",
s’est dit "très heureux" de retrouver ses fans et
le public en général avant d’entonner des
chansons, créant ainsi une ambiance convivia-
le dans la salle de spectacle du TRA. La fête du
Malouf s’est poursuivie avec le passage des
chanteurs Layachi Dib, M’Barek Dakhla, Faycal
Kahia et Salah Benini ainsi que le fils et le frère
de Hamdi Benani en l’occurrence Kamel et Ali,
avant de céder la scène aux jeunes maloufjis
de l’association «Ichraaq Bouna» et à ceux de
l’association des «Amis et élèves de Hassen El
Annabi». Le défunt Cheikh Hassen El Annabi
auquel est dédiée cette soirée à l’occasion du
19e anniversaire de son décès s’est particuliè-
rement imposé dans l’univers andalou par sa
stature élégante et la fine musique qu’il par-
vient à composer grâce aux douces touches de
son instrument de prédilection, le violon. Né le
20 novembre 1925 à El Kseur (Bejaia), feu
Hassen El Annabi, de son vrai nom Hassen
Aouchal, figure, aux côtés d’autres noms
illustres du malouf tels Mohamed El Kourd et
Abdelaziz Mimouni dit Khemmar, parmi les
artistes qui ont contribué à poser les fonda-
tions de la toute nouvelle école annabie dans
ce genre musical. 

3E EDITION DU FESTIVAL 
DE LA CHANSON RAÏ

Cheikh Nâam, Mohamed
Lamine et Houari
Dauphin enflamment 
le public bélabésien
Les chanteurs Cheikh Nâam, Mohamed
Lamine et Houari Dauphin ont enflammé le
public bélabésien à l'occasion de l'ouverture,
mercredi soir, de la 3ème édition du Festival
national de la chanson Raï. Une première soi-
rée multicolore et riche en sonorités, offerte par
une brochette d'artistes au talent reconnu, au
grand bonheur des mélomanes passionnés du
genre raï, venus en nombre au stade des
Frères Amarouche qui abrite l'événement. En
prélude, c'est l’Orchestre national de Lamine
Dahan qui a eu l'honneur d'ouvrir de "bal"
avant l'entrée sur scène du premier chanteur
du Festival, Cheikh Nâam qui a entonné plu-
sieurs titres de son répertoire, dont "Inti s’babi",
"idanti tansini", "madanitch  N’tfarkou" et
"Kouat Galbi Tafla". A la demande du public, ce
chantre de la chanson raï a également repris
"Aatini Hdya Bah Netfekarha", en hommage à
Ahmed Zergui, chanteur, poète et parolier, à la
mémoire duquel est dédiée cette manifesta-
tion. De son côté, RIM K (Karim) a gratifié l'as-
sistance d'un bouquet de ses tubes, dont les
célèbres "Tonton du bled", "Rachid Système",
"Parti loin" et "Clandestino". Mohamed Lamine
a été, quant à lui, également ovationné pour
ses chansons "Wana wana", "Twahachtha",
"Mon bled", et "Latansini nsal fik" en hommage
à Cheb Hasni. Houari Dauphin, un habitué du
Festival du raï, a emballé le public  avec ses
chansons célèbres "Je pense à toi" et "Je t’écris
d’un cœur brisé" dont les refrains ont été repris
en chœur par ses admirateurs. Le public a pris
autant de plaisir avec la chanteuse marocaine
Chebba Maria qui s'est félicitée de sa première
participation à cet événement. D'autres
vedettes du raï se produiront jeudi soir, dont le
groupe Raïna Raï, Cheb Redouane, Chebba
Dalila, Cheb Réda et le chanteur marocain
Sadek Merrakchi. Cette 3e édition du Festival
national de la chanson raï se tient jusqu'au 2
août prochain avec, en moyenne, sept artistes
en soirée. 

APS

Maison de la culture Mouloud- Mammeri à Tizi-Ouzou. P
H

 /
 M

id
i L

ib
re



MIDI LIBRE
N°1032 | Ven. 30 - Sam. 31 juillet 2010 15MONDE
VISITE HISTORIQUE DU ROI SAOUDIEN ET DU PRÉSIDENT SYRIEN AU LIBAN 

DAMAS VEUT APAISER
LES TENSIONS
Une première dans les
annales libano-syriennes,
le président Bachar Al Assad
s’est rendu au Liban. 
Il y effectue sa première
visite, depuis l’assassinat du
Premier ministre libanais Rafik
Hariri, accompagné du roi
saoudien Abdallah. 

PAR SORAYA HAKIM

P ointé du doigt pour le meurtre de
l'ex-Premier ministre libanais en
2005, il espère faire baisser la ten-
sion liée à la possible accusation

du Hezbollah dans l’assassinat de l’ancien
dirigeant libanais en 2005 Bien que Damas
dément toute implication dans cecrime,
Bachar al-Assad a été contraint de retirer
ses troupes de chez son  petit voisin après
30 ans de tutelle, marquant le début d'une
longue période  d'animosité entre les deux
pays.

Depuis son accession au pouvoir en
2000, M. Assad a visité à deux reprises  le
Liban, en 2002. Son prédécesseur, son
père Hafez al-Assad, avait visité le  Liban
en 1975. Il s'agit également de la premiè-
re visite d'un monarque saoudien au Liban
depuis 1957. Le roi Abdallah était venu à
Beyrouth en 2002, lorsqu'il était  encore
prince héritier.  

La Syrie, aux côtés de son allié chiite
l'Iran, est le principal soutien au
Hezbollah qui prône la lutte contre Israël,
tandis que l'Arabie saoudite est le  plus
important allié régional de Saad Hariri. 

Les deux pays cherchant à mettre tout
leur poids pour éviter un nouveau conflit
confessionnel dans ce petit pays méditerra-
néen, les dirigeants saoudien et  syrien
feront ce déplacement hautement symbo-
lique pour dire leur attachement à  la sta-
bilité du Liban, menacé d'une nouvelle
crise liée au meurtre de Hariri. La perspec-
tive d'une mise en cause par un tribunal de

l'Onu du puissant  groupe armé Hezbollah
dans cet assassinat fait craindre de nou-
velles violences  confessionnelles. En
2008 des combats entre partisans du
Premier ministre  actuel Saad Hariri, fils
de Rafic Hariri, et ceux du parti chiite, ont
fait une  centaine de morts. M. Assad et le
roi Abdallah, ont souligné jeudi à Damas
l'importance de  "soutenir tout ce qui
contribue à la stabilité et à l'unité" du
Liban. 

A Beyrouth, des drapeaux saoudien et
syrien, ainsi que d'immenses portraits  du
monarque ont été accrochés sur les bords
des routes. Le stationnement sur la route
du convoi a été interdit et des militaires et
membres de services de sécurité ont été
déployés. "Leur visite conjointe revêt un
caractère historique, voire déterminant, de
par son -timing- et ses conséquences sur la
crise qui s'intensifie au Liban sur  fond du
tribunal international", écrit le quotidien
An Nahar.  

"Tout le but de la visite est de contenir
la situation dans un avenir  immédiat",
affirme à l'AFP Sahar al-Atrache, analyste

à Beyrouth pour le centre  de prévention
des conflits International Crisis Group
(ICG). Ce rapprochement s'est répercuté
positivement sur les liens entre Beyrouth
et Damas, qui ont établi en 2008, sous
l'impulsion de la France de Nicolas
Sarkozy, des relations diplomatiques pour
la première fois de leur histoire.  

Au palais présidentiel de Baabda près de
Beyrouth, le roi saoudien et le  président
syrien s'entretiendront avec le chef de
l'Etat Michel Sleimane. L'ensemble des
ministres, dont les deux représentants du
Hezbollah au gouvernement d'union, des
responsables des services de sécurité et
autres  officiels ont été en outre invités à
déjeuner avec les trois chefs d'Etat.  

Jusqu'avant la première visite à Damas
fin 2009 de M. Hariri, son camp,  majori-
taire au Parlement, était virulent à l'égard
du régime syrien, accusé  aussi d'avoir pla-
nifié l'assassinat de plusieurs personnali-
tés libanaises après  celui de l'ex-Premier
ministre. 

S .  H .

L'IRAN PRÊTE À NÉGOCIER IMMÉDIATEMENT SUR L'ÉCHANGE DE COMBUSTIBLES  

La sagesse prévaut
L' Iran est prêt à entamer immédiate-

ment des  négociations avec les
grandes puissances sur l'échange

du combustible nucléaire  et ne cherche pas
à avoir un stock d'uranium enrichi à 20%,
a déclaré vendredi  le chef du programme
nucléaire iranien, Ali Akbar Salehi. "Nous
sommes prêts à commencer des négocia-
tions avec l'autre partie dès les  prochains
jours" sur l'échange du combustible, a dit
à l'agence de presse Mehr  M. Salehi, chef
de l'Organisation iranienne de l'énergie ato-
mique (OIEA). Selon lui, les discussions
avec le groupe de Vienne (Etats-Unis,
Russie,  France) se tiendraient dans la capi-
tale autrichienne, siège de l'Agence  inter-
nationale de l'énergie atomique (AIEA).
Les propos de M. Salehi répondent à la
déclaration mercredi des Etats-Unis  disant
espérer une prochaine réunion sur cette
question. "Nous sommes tout à  fait prêts
à continuer la discussion avec l'Iran sur les
détails de notre  proposition initiale au
sujet du réacteur de recherche de Téhéran",

a dit le  département d'Etat. Les puissances
du groupe des Six (Etats-Unis, France,
Grande-Bretagne,  Russie, Chine et
Allemagne) ont proposé en octobre 2009
un échange d'uranium  iranien enrichi à
3,5% contre du combustible à 20% enrichi
à l'étranger pour le  réacteur de recherche
médicale de Téhéran. Cette offre présentée
par le groupe de Vienne sous l'égide de
l'AIEA avait  été rejetée par Téhéran qui a
fait en mai une contre-proposition élaborée
avec  l'aide de la Turquie et du Brésil. Cette
contre-proposition a été rejetée par les Six
et dans la foulée, les  efforts de Washington
pour convaincre ses partenaires d'accentuer
la pression  diplomatique avaient abouti à
l'adoption de nouvelles sanctions contre
l'Iran à  l'ONU. Mercredi, le département
d'Etat a dit que les Etats-Unis examinaient
la  réponse de Téhéran aux interrogations
du groupe de Vienne sur la  contre-propo-
sition. Dans le même temps et dans une
tentative de rassurer les grandes  puis-
sances, M. Salehi a affirmé que son pays

ne cherchait pas à avoir un stock  d'ura-
nium enrichi à 20%, au-delà de ses besoins
pour le réacteur de Téhéran. "Nous voulons
le combustible à 20% uniquement pour le
réacteur de Téhéran  pour le moment. Si à
l'avenir, nous aurons d'autres réacteurs de ce
type, ce  sera une autre question", a-t-il dit.
"Si l'on nous fournit 100 kilos de  com-
bustible ce sera suffisant pour 7 ou 8 ans.
(...) Nous ne voulons pas un  stock de
combustible à 20%", a-t-il ajouté. L'Iran a
commencé à produire en février dernier de
l'uranium enrichi à 20%  pour fabriquer
lui-même le combustible après l'échec des
négociations pour  l'obtenir à l'étranger.
L'enrichissement d'uranium peut en effet
être utilisé à des fins civiles  mais aussi
militaires. L'enrichissement à 3,5% et
20% ont un usage civil mais avec un stock
d'uranium enrichi à 20%, l'Iran pourrait le
cas échéant pousser cet  enrichissement à
90% pour fabriquer l'arme atomique. 

AFP

Ban Ki-moon
présent au 65e

anniversaire du
bombardement 
de Hiroshima 
et Nagasaki 

Le Secrétaire général de l'ONU Ban
Ki-moon sera présent aux cérémo-
nies du 65e anniversaire du bom-
bardement atomique de Hiroshima
et Nagasaki (Japon), a indiqué jeudi
son service de presse. Le secrétaire
général effectuera une première
étape à Tokyo, où il  s'entretiendra
avec Naoto Kan et le ministre des
Affaires étrangères Katsuya Okada,
selon la même source. Il se rendra
ensuite à Nagasaki et Hiroshima, les
deux villes bombardées par les
Américains à la fin de la Seconde
Guerre mondiale. Ce sera la premiè-
re fois qu'un secrétaire général des
Nations unies participe à une céré-
monie au Mémorial de la Paix à
Hiroshima. Les bombardements le 6
août 1945 sur Hiroshima et le 9 sur
Nagasaki (sud-ouest) ont fait
quelque 210.000 victimes, rappelle-
t-on.

Trois morts dans
des affrontements
entre factions
rivales au Darfour 

Un affrontement entre partisans de
groupes rebelles rivaux dans un
camp de déplacés situé à l'ouest de
la région du Darfour (ouest du
Soudan) a fait trois morts, a annon-
cé jeudi l'Onu. L'échange de coups
de feu a opposé des partisans du
Mouvement pour la Libération et la
Justice (MLJ), qui rassemble une
dizaine de groupes rebelles actuelle-
ment en pourparlers avec le gouver-
nement soudanais, à ceux de
l'Armée/mouvement de libération
du Soudan (MLS-SLA)
d'Abdelwahid Nour,  a indiqué
Martin Nesirky, porte-parole du
secrétaire général des Nations
unies. Selon M. Nesirky, l'accrocha-
ge a pris fin et les troupes souda-
naises ont arrêté quatre suspects et
saisi des armes. Par ailleurs, le
porte-parole de Ban Ki-moon a
annoncé que sept soldats de la
Minuad qui patrouillaient dans
l'ouest du Darfour avaient été bles-
sés lors d'une embuscade tôt jeudi. 

Restrictions israéliennes
autour d'El Aqsa pour
empêcher la prière 
du vendredi 

Les forces de l'occupation israélien-
ne ont renforcé les mesures de res-
trictions aux fidèles palestiniens
autour de la mosquée El Aqsa pour
les empêcher d'y effectuer la prière
du vendredi.  Des miliers de soldats
et de policiers israéliens ont été
déployés dans les rues et les princi-
pales artères de la ville d'El Qods
menant à la mosquée. Des obstacles
et des barrages militaires ont été
également érigés à l'entrée d'El
Aqsa pour empêcher les fidèles d'y
effectuer la prière. Les autorités de
l'occupation ont par ailleurs décidé
la fermeture des points de passage
commerciaux menant à la bande de
Ghaza vendredi et samedi, a affirmé
un responsale palestinien.

APS
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FOOTBALL- COMPÉTITIONS AFRICAINES

Les équipes algériennes
renouent avec la compétition 
L’aventure des trois
clubs, la JS Kabylie, 
l’ES Sétif et le CR
Belouizdad,
représentant
actuellement l’Algérie
en compétition
africaine, se poursuit. 

PAR MOURAD SALHI

C oncernant la Ligue des
champions d’Afrique, la
JS Kabylie, qui a réussi
sa première sortie de la

phase des poules, en battant le
club égyptien El Ismaili sur ses
bases, disputera ce soir, à partir
de 21h, dans son fief, sa seconde
rencontre face au représentant
nigérian du FC Hearthland.
Rentrés mercredi de France après
un stage de préparation ponctué
d’une série de tests amicaux
devant les sélections françaises,
les coéquipiers de Belkalem qui
ne doutent pas de leurs  capacités
d’aller le plus loin possible dans
cette joute continentale, aborde-
ront ce deuxième rendez-vous
avec la ferme intention de ne pas
laisser filer les trois points de la
victoire pour pouvoir continuer
leur aventure africaine en toute
sérénité. Ils sont déterminés à
rester sur la même dynamique et
à aligner un second succès.
D’autant  que le match de ce soir
se jouera devant leur public qui
ne manquera sûrement pas de les
encourager comme il sait si bien
le faire. Mais même si une vic-

toire est permise, le sérieux doit
être toutefois de mise. Les
joueurs doivent se concentrer uni-
quement sur le match de Tizi-
Ouzou, qui en cas de victoire leur
balisera le chemin vers le carré
d’or. Un rêve, qui pour cette équi-
pe, est désormais à portée de
main. Attention à l’excès de
confiance les joueurs rester
concontrés et faire montre  de

volonté et de réalisme. 
Défait sur ses bases par

l’Espérance de Tunis lors de la
première journée, le club de
Sétif,  deuxième représentant
algérien dans cette joute africaine,
disputera sa seconde rencontre
demain dimanche à partir de
15h30  au stade de Kenya à
Lubumbashi (RD Congo). Après
une sortie complètement ratée,

les coéquipiers de Faouzi
Chaouichi qui reviennent à la
compétition n’auront pas  d’autre
alternative que de remporter cette
rencontre pour espérer continuer
leur aventure africaine. Le
moindre faux pas risque de com-
promettre les chances des Aigles
noirs pour la qualification. Les
camarade de Laoufaoui ne
devraient en aucun cas se mettre
dans la peau du vaincu; Il faut
gérer match après match et tenter
d’exploiter toutes le capacités de
l’équipe, notamment avec le
retour des élément importants, à
l’image de Lazhar Hadj Aïssa, de
Mohamed Yekhlef et de Nabil
Hemani. 

En Coupe de la Confédération
africaine, le seul représentant
algérien,en l’occurence le CR
Belouizdad auquel la compétition
semble sourire, malgré les diffi-
cultés auxquelles il est fréquem-
ment confronté, accueillira
aujourd’hui à partir de 20h au
stade du 20-Août-1955 les
Maliens de l’AS Djoliba pour le
compte du match retour des hui-
tièmes de finale. 

M .  S .

Rencontres décisives pour les représentants algériens.
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TOURNOI DE L'UNAF (-17 ANS)

LES VERTS S'INCLINENT 1-0 FACE AU MALI  

TRANSFERT 

Kamel Ghilas (Hull City) prêté à l'AC Arles-Avignon
L' attaquant international algérien de Hull

City Kamel Ghilas a  été prêté, pour
une saison à l'AC Arles-Avignon, a

annoncé ce vendredi le nouveau promu de la
Ligue 1 française de football. Agé de 26 ans,
Ghilas avait rejoint l'équipe anglaise la sai-
son dernière en provenance de Celta Vigo (2e
division espagnole). Le joueur algérien n'a
pas réussi à s'imposer dans la Premier
League. Il a disputé 13 matchs du champion-
nat et inscrit 1 but.  Ghilas compte bien

relancer sa carrière dans le championnat de
France ou il retrouvera son compatriote
Hameur Bouazza, l'autre recrue de l'AC
Arles-Avignon.  Ghilas est passé par plu-
sieurs clubs au cours de sa carrière, notam-
ment Vitrolles et Cannes (France), Celta
Vigo (Espagne) et Vitoria Guimaraes
(Portugal).  Il n'avait pas été retenu par le
sélectionneur national Rabah Saâdane pour
le Mondial sud-africain.

A P S

L a sélection algérienne de
football des moins de 17 ans
s'est inclinée face à son

homologue malienne sur le score
de 1 à 0 au terme de son second
match du groupe B de la Coupe de
l'Union nord-africaine de football
(UNAF) de la catégorie et qui
s’est disputée du 24 au 30 du
mois courant à Tunis. 

Le but de la victoire des
Maliens a été inscrit par Ibrahima
Tankoure à la 15e minute de la

rencontre. La formation malienne
l'avait emporté également lors de
son premier match face au Maroc
(1-0). L’Algérie et le Maroc
s’étaient neutralisés, 0-0, lors du
match d'ouverture. Grâce à ces
deux victoires, le Mali termine en
tête de son groupe avec 6 points,
suivi de l'Algérie et du Maroc
avec 1 point chacun.  De son
côté, le onze tunisien a terminé
en tête du groupe A avec 4 points
après son match nul face au

Bahreïn (1-1). La sélection tuni-
sienne avait battu, lors de son
premier match, la Guinée (2-1).
La Tunisie et le Mali disputeront
vendredi la finale du tournoi au
stade de la Soukra. La Guinée, le
Mali et le Bahreïn sont les invi-
tés du tournoi, rappelle-t-on. Ce
tournoi s'inscrit dans le cadre de
la préparation de l'équipe algérien-
ne en vue de sa double confronta-
tion contre son homologue gabo-
naise pour le compte du premier

tour des éliminatoires du 9e

Championnat d'Afrique des
Nations CAN-2011 dont la phase
finale aura lieu au Rwanda.
L'équipe algérienne se déplacera à
Libreville pour jouer le match
aller prévu entre le 27 et le 29
août prochain, avant d'accueillir
le Gabon à Alger pour le match
retour entre le 10 et le 12 sep-
tembre prochain.

A P S

COUPE DE LA CONFÉDÉRATION
Des arbitres gambiens pour CR Belouizdad - Djoliba 
Le match CR Belouizdad-Djoliba du Mali, prévu samedi à 20h au stade du 20-Août-1955 (Alger) pour
le compte des 8es de finale "bis" retour de la Coupe de la CAF sera dirigé par un trio d'arbitres gam-
bien, a indiqué jeudi la Confédération africaine de football. La rencontre sera officiée par le direc-
teur de jeu Gassama Bakary Papa, assisté de ses deux compatriotes Jawo Dickry et Touray
Sulayman. Le quatrième arbitre est Jatta Ansu.  Lors du match aller disputé à Bamako, les deux
équipes s'étaient séparées sur un score de parité (0-0). Le vainqueur de cette confrontation sera
qualifié pour la phase de poules de la Coupe de la Confédération.

APS 

TRANSFERT  
Sami Khedira
quitte Stuttgart
pour le Real
Madrid 

L'international allemand
de Stuttgart Sami
Khedira, révélation du
Mondial-2010 en Afrique
du Sud, s'est engagé pour
cinq ans avec le Real
Madrid a annoncé
Stuttgart, vendredi. 
"Naturellement, on laisse
partir à contrecoeur un
meneur absolu et une
figure d'identification
comme Sami Khedira.
Mais d'un autre côté,
nous pouvons com-
prendre le souhait de
Sami de poursuivre sa
carrière au Real", a décla-
ré le directeur sportif,
Fredi Bobic, à l'agence
Sid. 
Le joueur d'origine tuni-
sienne de 23 ans rejoint
donc le vice-champion
d'Espagne de José
Mourinho. Le montant du
transfert devrait se situer
entre 13 et 14 millions
d'euros. Stuttgart était
prêt à céder son joueur,
sous contrat jusqu'à juin
2011, pour 15 millions
d'euros alors que l'offre
initiale du Real était com-
prise entre 8 et 10 millions
d'euros 
Le milieu du terrain alle-
mand a été l'auteur du 3e

but contre l'Uruguay (3-2)
qui a permis à la mann-
schaft de terminer 3e au
Mondial 2010.

CHAMPIONNAT DE TUNISIE
Le défenseur
eulmi Belhamel
signe à l'EGS
Gafsa 
L'ancien défenseur du MC
El Eulma, Belhamel El Aïd
s'est engagé pour une
année avec le club tuni-
sien de l'EGS Gafsa (pre-
mière division de football),
rapporte jeudi le journal
La Presse.  Belhamel, qui
sera le troisième joueur
étranger de Gafsa cette
saison, a été recommandé
au club par l'entraîneur de
l'O Beja, l'Algérien Rachid
Belhout, précise la même
source.  Le joueur algérien
sera qualifié pour le match
de dimanche prochain à
Zarzis face à l'ES Zarzis
pour le compte de la
deuxième journée de la
Ligue professionnelle tuni-
sienne. 
Agé de 33 ans, Belhamel a
évolué dans plusieurs
clubs algériens de premiè-
re et seconde divisions,
entre autres l'ES Sétif, le
CR Belouizdad, le CA Bordj
Bou-Arreridj et le CS
Constantine. APS
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17E CHAMPIONNAT D'AFRIQUE D’ATHLÉTISME (3E JOURNÉE)

Larbi Bouraâda conserve son
titre et offre l’or à l’Algérie
Superbe performance de
Larbi Bouraâda qui est allé
confirmer qu’il est bel et
bien le numéro  1 du
décathlon sur le continent
africain. A Nairobi où se
déroulent les 17es

Championnats d’Afrique
d’athlétisme, après avoir
mené dès la première
épreuve, mercredi, il a
achevé les dix épreuves
en vainqueur devant un
autre Algérien, Mourad
Souissi.

PAR SHIRAZ BENOMAR

A vec un total de 8.148
points, le champion
d’Afrique en titre conserve
son acquis. Il offre ainsi à

l’Algérie sa première médaille d’or en
réalisant un score qui n’est pas loin de
son record d’Afrique du décathlon
(8.171 points). Son compatriote,
Mourad Souissi est monté sur la
deuxième marche du podium. Après
avoir totalisé 7.818 points, il est
vice-champion d’Afrique du décath-
lon.

Bouraâda, sans surprise, à 23
points de son record d’Afrique, vient
de confirmer son statut  incontestable
au niveau africain. Quant à Souissi, il
lui a fallu chercher son record qui était
de 7.690 points, marque établie lors
des championnats de France les 27 et
28 juin dernier à Saint-Étienne
(France). Dans le concours du saut en
longueur, Issam Nima s’est contentée

de la 5e place, avec un bond de 7,84
m. Pour rappel, Nima est également
qualifiée dans l’autre concours. On
attendra son entrée en lice dans le
triple saut. Après sa qualification au
1er tour des qualifications de la course
du 800 mètres, Nadjim Manseur n’a
pas réussi à aller au-delà. Il a été, en
effet, éliminé en demi-finale. Au lan-
cer de disque, Abdelmoumen
Bourakba s’est contenté d’une 6e place
avec un jet de 50.96, loin de ses 53
m. Chez les dames, la jeune Amina
Ferguène a remporté sa première
médaille avec la sélection nationale
d’athlétisme. Ayant réalisé un chrono
de 13 secondes 87/100es dans l’épreu-
ve du 100 mètres  haies, elle a pu

ainsi décrocher la troisième marche du
podium, synonyme de médaille de
bronze. Dans le concours du saut à la
perche, Sonia Halliche s’est contentée
d’un saut de 3,40 m qui lui permet de
terminer au pied du podium, c’est-à-
dire à la quatrième place. Et dire qu’el-
le aurait pu prétendre à la médaille, si
ce n’est qu’elle a été battue aux essais
par l’ivoirienne Sinali Alima Outtara.

Ainsi donc, l'Algérie avec trois
médailles, dont une en or, occupe la
6e place au tableau des médailles de
ces 17es championnats d'Afrique
d'athlétisme, à l'issue de la 3e journée
disputée jeudi dernier à Nairobi
(Kenya).

S .  B .

17E CHAMPIONNAT D’AFRIQUE DES NATIONS GARÇONS JUNIORS AU GABON

LES VERTS DÉBUTERONT
DEMAIN FACE AU MALI 
PAR MOURAD SALHI 

L a première journée de la 17e édi-
tion du championnat d’Afrique
des nations des juniors débutera

demain le 1er août au Gabon. Cette
compétition qu’abritera la ville de
Libreville qui a abrité également
celle  cadette verra la participation de
onze nations. Outre la Tunisie,
champion en titre, et le Gabon, pays
hôte, la compétition réunira
l’Algérie, le Bénin, l’Egypte, le
Burkina Faso, le Mali, le
Cameroun, l’Angola, la République
centrafricaine, la République démo-
cratique du Congo qui a remplacé le
Congo Brazzaville qui s’est désisté
en dernière minute, et le Maroc. Les
équipes ont été réparties en trois
poules de quatre. Sous la houlette de
l’entraîneur national, Dehili Farouk,

la sélection algérienne affrontera
demain dimanche le Mali pour le
compte de la première journée de
cette joute, alors que le match d’ou-
verture se jouera entre le Burkina
Faso et la République centrafricaine. 

Concernant la formule de la com-
pétition, le tour préliminaire se
jouera sous forme d’un championnat
en aller et retour, les deux premières
équipes de chaque groupe et les
meilleures troisièmes se qualifieront
au tour principal. 

Pour ce qui est du plan de la com-
pétition, à partir de demain jusqu’au
3 août, il y aura le tour préliminai-
re. Le 4 août sera une journée de
repos. Ensuite la reprise sera à partir
de jeudi 5 avec le déroulement des
quarts de finale et les matches du
classement 9e et 10e places, tandis
que les demi finales auront lieu ven-
dredi 6 août. La dernière journée sera

consacrée pour les matchs de classe-
ment 7e /8e places,  5e /6e places 3e
/4e places, la finale se jouera à par-
tir de 16h30.

Pour ce qui concerne la sélection
algérienne, après le match contre le
Mali, les coéquipiers de  Abdelkader
Rahim disputeront leur deuxième
match le 2 août contre la République
centrafricaine à partir de 10h, avant
de se mesurer le lendemain à la
sélection Burkinabé. Concernant
l’effectif, mis à part les deux interna-
tionaux algériens, Lotfi Hamadi  qui
joue au sein du club Tremblay  en
France et Rahim Abdelkader le
sociétaire d’Istres de France égale-
ment, la sélection algérienne est
composée de joueurs qui évoluent au
championnat national, dont la majo-
rité est issue des clubs HBC El Biar,
GS Pétroliers et JSE Skikda.

M .  S .

B E A C H - V O L L E Y  

H A N D - B A L L

EFFECTIF DE L’ÉQUIPE NATIONALE 
Boussaid Ahmed, Belaid Mohamed Lamine, Hadj Sadok
Abdekader, Daoud Hichem (HBC El-Biar) Hamoud Ayat Allah
El Khoum, Bouchetit Hamoudi (ESAin Touta) / Boudjenah
Oussam, Kaabache Hichem(JSE Skikda) / Arib Reda (MC
Saida) /Djellabi abderraouf (JS El Oued)  / Zamoum Anis,
Ailane Hichem, Kermiche Amine (GS Pétroliers) / Boulehsa
Ali ( JSE Skikda) / Hamadi Lotfi  (Tremblay -France) /Rahim
Abdelkader (Istres-France)
Entraineur : Dehili Farouk

Composition des groupes :
Poule A : L’Algérie, le Burkina Faso, le Mali et la République
Centrafricaine
Poule B : Le Maroc, l’Egypte, le Cameroun et l’Angola
Poule C : Le Benin, la Tunisie , la République Démocratique
du Congo et le Gabon

Plan général du la compétition :
Du  01 au 03-08-10 : Tour préliminaire
Mercredi 04-08-10 : Journée de repos
Jeudi 05-08-10 :
Quarts de finale 
Matches de classement (9e/12e places)
Vendredi 06-08-10
Demi finale
Matches de classement (9e/12e places)
Samedi 1-08-2010
09 h 00 : Matche de classement (7e /8e places)
10 h 30 : Matche de classement (5e /6e places)
12 h 00 : Match de classement (3e /4e places)
16 h30 : Finale et cérémonie de clôture
Programme des Algériens :
Dimanche 01-08-2010 à 10 h30 : Algérie -Mali 
Lundi 02-08-2010 à 10 h 00 : République centrafricaine -
Algérie
Mardi 03-08-2010 à 13 h 00 : Algérie-Burkina Faso

2E CIRCUIT NATIONAL, 7E ÉTAPE D’ALGER 

Grande finale aujourd’hui

L a journée d’aujourd’hui verra le déroulement,
dans le cadre du deuxième Circuit national de
Beach-volley féminin à Alger,  du tableau final,

à savoir les quarts de finale, demi-finales et en apo-
théose la finale au terme de deux journées de compé-
titions intenses.

La première et la deuxième journées de cette étape
d’Alger, disputée jeudi et vendredi, ont été consacrées
aux rencontres du tour préliminaire sous forme de
quatre poules lesquelles se disputeront les qualifica-
tions directes pour les quarts de finale.

Cette sixième étape, qui se déroule sur le site de
la Grande- Poste d’Alger, aménagé pour la circons-
tance, est l’ultime étape avant évidemment celle
“bonus” qu’organisera la ville de Skikda le week-end
prochain. Cet événement incontournable organisé
cette année par la ligue d’Alger sous l’égide de la
Fédération algérienne de volley-ball en partenariat
avec la société Faderco, sponsor major de l’opéra-
tion, réunira, comme d’habitude, douze (12)  paires
de joueuses représentant plusieurs wilayas du pays :
Alger, chlef, Oran, Béjaïa, Sétif, Tlemcen, Blida,
Tizi-Ouzou et même Hassi Messoud. La première
journée n’a enregistrée aucune surprise puisque ce
sont les indétrônables béjaouies qui continuent à se
distinguer. Les compétitions des deux premières
journées ont été plutôt serrées, vu le niveau tech-
nique des paires participantes. En effet après six
étapes de compétition, le circuit national n’a conser-
vé que les meilleures athlètes. 

Concernant cette nouvelle étape, les paires ont été
reparties en quatre poules de trois paires, chaque
paire disputera deux matchs lors du premier tour, les
deux premières paires de chaque groupe se qualifient
donc pour les quarts de finale, qui devaient se dispu-
ter ce vendredi. 

La journée d’hier, la seconde de la compétitions
de cette manche du Circuit national féminin de
beach-volley 2010 a été marquée par la présence d’un
public nombreux qui a suivi les matches et encoura-
gé les joueuses qui ont fait le spectacle. Il faut éga-
lement signaler que les organisateurs ont mis cette
fois-ci le paquet pour que cette étape d’Alger se
déroule dans les meilleures conditions possibles, en
réunissant toutes les conditions pour faire de cette
étape d’Alger,  une réussite sur tous les plans. A
noter que le beach-volley est un sport de plus en plus
prisé. 

S .  B .

Congratulations entre Mourad Souissi et Larbi Bouraâda après leur brillante performance.  
P
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Riz aux légumes

Ingrédients :
300 g de riz
1 aubergine
100 g haricots verts 
3 tomates
1 oignon
1 gousse d'ail
2 carottes
1 courgette
1 pincée de cumin et de curcuma
1 verre d'eau 
Sel, poivre
Préparation :
Faire cuire le  riz dans de l'eau
pendant 20 min, puis l’égoutter.
Pendant ce temps, peler et couper
tous les légumes en petit des.
Les mettre à cuire dans un poêle
précédemment huilée. Ajouter le
verre d'eau, les épices et laisser
cuire à feu doux jusqu'à ce qu’ils
soient tendres. Dans des assiettes
de services, présenter d’une part
le riz blanc et d’une autre part les
légumes 

Muffins abricot 

Ingrédients pour la pâte :
365 g de beurre laitier
425 g de sucre semoule
5 oeufs entiers 
1 demi litre  de lait
800 g de farine
40 g de levure chimique
4 blancs d'œufs montés en neige
Pour la garniture  :
400 g de confiture d'abricot 
1 abricot sec
Le nappage: 
200 g d'eau 
150 g de sucre
Préparation
Faire ramollir le beurre, puis
ajouter le sucre semoule, les
oeufs entiers. Bien mélanger le
tout afin d'obtenir un mélange
homogène. Ajouter le lait, la
farine, et la levure.
Monter les blancs d'œufs en
neige et les rajouter délicatement
à la préparation.
Beurrer et fariner un moule.
Verser un peu plus de la moitié
de la préparation, disposer au
centre la confiture d'abricot (sans
toucher les parois du moule) puis
compléter avec le reste de la pré-
paration. Faire cuire au four à
200°C pendant 20 à 25 minutes.
Pendant ce temps, préparer un
sirop avec 200 g d'eau, 150 g de
sucre.  Napper le gâteau, dès la
sortie du four, à chaud. Décorer
avec les abricots secs.

Rendre l’éclat aux
casseroles en inox 

Coupez une pomme de terre en
deux et frottez-la contre votre
casserole. Rincez ensuite votre
casserole à l'eau tiède et
essuyez-la avec un chiffon. 

Parfumé l’air de
sa maison

Lorsque vous passez l'aspira-
teur, utilisez un sachet de
sucre vanillé dans votre aspira-
teur pour tout aspirer.  Ainsi,
vous distillerez la vanille aux
quatre coins de la maison !

Eviter les projections
d’huile

En faisant chauffer l'huile dans

une poêle, des gouttes seront

projetées. Pour empêcher ce

phénomène, mettez quelques

grains de sel dans la poêle. 

Marc de café
pour évier

Si vous versez du marc de café
dans l'évier, profitez-en pour
passer l'éponge dessus et le
nettoyer. En effet, le marc a la
capacité de dégraisser.

U n furoncle est une infec-
tion sous-cutanée
représentée par la

grosseur du furoncle. En plus
d'être très douloureux, ceci n'est
tout de même pas bien beau,
c'est le moins que l'on puisse
dire ! Ceci étant une infection,
il ne faudra pas le garder, pour
ce faire, suivez la méthode
suivante :
Dans cette première étape,
commencerez par faire cuire
votre pomme de terre lavée et
épluchée pour ensuite la trans-
former en une purée bien
épaisse. Une fois votre purée
prête transférerez-la dans un sal-

adier ou tout autre récipient. 
Ajoutez dans votre saladier un
jaune d'œuf et un peu de lait
jusqu'à ce que ce mélange ait
l’apparence d’une pâte assez
épaisse. 
Prenez soin de bien mélanger
afin que la purée soit bien
imprégnée de l'œuf et du lait. 
Prenez maintenant cette prépa-
ration et disposez-là en cata-
plasme sur votre furoncle. Il
faut en mettre une bonne
couche que vous garderez durant
une demi-journée. 
A la fin de cette demi-journée,
votre furoncle s'ouvrira et
entamera sa guérison. 

Trucs et astuces

Cuisine SOINS CAPILLAIRES

Protéger ses  cheveux contre le soleil

REMÈDES DE GRAND-MÈRE

Traiter un furoncle avec de la pomme de terre
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Le soleil et ses rayons UV sont
l’ennemi le plus dangereux pour
nos cheveux, il est
recommandé de bien se
préparer afin de les protéger
avant toute exposition.  

Avant l’exposition au soleil :
Avant d’exposer vos cheveux au soleil, des
phases de préparation, protection et entretien
sont essentielles, sachant que l’action du
soleil sur les cheveux est similaire à l’action
du soleil sur la peau. N’hésitez pas donc à
couper les pointes sèches de vos cheveux et
de prendre des mesure adéquates afin de nour-
rir votre chevelure et pour mieux lutter con-
tre les rayons UV.

Evitez les colorations :
Veillez à ne pas faire de coloration trop pig-
mentée avant de partir au soleil. Vous ris-
queriez d’avoir de mauvaises surprises, et il
est fort probable que la couleur de vos
cheveux soit patinée par les rayons du soleil.
Nous vous conseillons d'attendre votre
retour de vacances pour procéder à une col-
oration.

Les produits à base d’alcool 
sont à proscrire :
Évitez à tout prix les produits à base d’al-
cool, et investissez dans des produits adaptés
pour garder les cheveux au top tout l’été, par
exemple utilisez un shampoing efficace pour

éliminer le chlore, le sel qui restent trop
longtemps sur les cheveux et qui agressent
la fibre capillaire, et pensez bien à les
hydrater avec une crème anti-rayon UV après
l’exposition au soleil.

Bien rincer les cheveux 
à l'eau douce : 
Après chaque baignade en piscine ou dans la
mer rincez et démêlez vos cheveux avec un
peigne et non une brosse. Réalisez des
gestes délicats pour ne pas les casser. Si vos
cheveux sont longs, optez pour du shampo-

ing, et peu importe si ce rituel devient quo-
tidien. Pour ne pas abîmer ses cheveux plus
que de raison, on utilisera un masque nutri-
tif réparateur 1 à 2 fois par semaine.

Réparer les dégâts : 
Enfin pour affronter l'été sans soucis, et ne
pas vous retrouver avec du crin à la place des
cheveux à la rentrée, vous devez recom-
mencer un autre soin spécialisé afin de répar-
er les "dégâts" et pour rafraîchir les parties
détériorées.
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Mots Croisés N°72

SUDOKU

Horizontalement :
1. Fournit. Commença
2. Bataille navale qui mit fin à la première guerre punique. Unités monétaires
divisionnaires de la Suède
3. Projecteur. Trapèze dont les côtés non parallèles sont égaux
4. Vous. Canards. Ouvrier professionnel
5. Détache les grains d'un épi. Possessions
6. Cohérent. Redoute
7. Précisément. Conjonction. Sens très mauvais
8. Mèneras d'un lieu à un autre. Espaces sablés
9. Fruit. Auteur-compositeur et chanteur belge (1929 - 1978)
10. Tuile recouvrant l'angle des couvertures sur l'arêtier. Origine
11. Gouvernantes (anglicisme). Reptile lacertilien
12. Tellure. Éduquerait

Verticalement :
1. Stérilisant
2. Dégoûter. Artère
3. Personnalité. Railler
4. Touchée. Mouche
5. Astate. Empire de l'Amérique précolombienne. Bile
6. Canard dont le duvet sert à fabriquer des édredons. Protège le matelas
7. Crochet. Rendre moins massif
8. Sphère d'influence. La mère des mères
9. Signal. Niobium. Argon
10. Unité de mesure. Attendra avec confiance
11. Cavaillon. Utiliserai
12. Nettoyage. Peu rapide

N°72 PYRAMIDE N°72

SOLUTIONS

IL
LIT

ILET
DELIT

DETAIL
DELICAT

DIALECTE
DELATRICE

DECELERAIT
DELEGATRICE

MOTS CROISÉS N°71 SUDOKU N°71
PYRAMIDE

N°71
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07h00 : Journal télévisé ( 1er Edition)
07h15 : Sabah El Khaïr (Télématin)
10h00 : Qissas Labib.dessin animé
10h30 : Makhaoui Diabe. Feuilleton arabe 
11h15 : khossoussiate mina el aâlem.doc
12h00 : Réhla la tounssa.dessin animé
12h30 : Aâla Abouabe Madina.doc
13h00 : Journal télévisé ( 2eme Edition)
13h45 : Manzil Malie Bi Houb. Feuilleton
15h00 : Sir El-Hayat.doc
16h00 : Sahla Mahla. Emission jeunesse
16h30 : Ardhe El-Saâda.dessin animé
17h00 : Haoula Al-Aâlem. doc
17h30 : Ya liyame. Série Algérienne
18h00 : Journal télévisé ( édition Amazigh)
18h30 : Madinat El-Tarikhe.doc
19h00 : Bit Djadi. Feuilleton arabe
20h00 : Journal télévisé 20H
21h00 : match de foot CH.L.AFR JSK/
HEARLAND
22h45 : Hadi Biladi.Emission
23h40 : Lail Wa Ridjal. Feuilleton arabe

16:55 Secret Story
17:45 50 mn Inside
18:50 Ma maison pour l'avenir
18:54 Là où je t'emmènerai
18:55 Météo 
19:00 Journal
19:30 Du côté de chez vous
19:35 Courses et paris du jour
19:38 Météo 
19:40 Trafic info
19:45 Génération 90
22:10 Fringe : Effets sec-
ondaires
23:05 Fringe : Rencontre avec
Mr Jones
23:55 Fringe : Sons et lumières
00:50 Alerte Cobra : Chantage
à la bombe
01:45 L'affiche du soir 

10:55 Tout le monde veut pren-
dre sa place
11:45 Point route
11:50 Les héros de la biodiver-
sité 
11:55 Météo 
12:00 Journal
12:15 Météo 
12:20 Météo des plages 
12:25 Un jour/un destin : Yves
Montand, les secrets d'une vie
13:55 J'aime mon patrimoine 
14:00 Envoyé spécial, la suite :
L'alchimiste passe à table, la
suite
14:45 Verdict : Affaire Lancel
15:30 Fais pas ci, fais pas ça :
La rentrée des classes
16:10 Fais pas ci, fais pas ça :
Solidarité familiale
16:55 Athlétisme :
Championnats d'Europe à
Barcelone
19:00 Journal
19:30 Emission de solutions 
19:32 Tirage du Loto 
19:34 Météo 
19:35 Fort Boyard
21:30 Les héros de la biodiver-
sité 
21:35 On n'est pas couché :
Best of

00:00 Météo 
00:05 Panique dans l'oreillette :
Best of

14:20 Patrick Sébastien, por-
trait d'un bluffeur
16:05 Expression directe : CGC 
16:10 Slam
16:40 Des chiffres et des lettres
17:15 Questions pour un cham-
pion
17:45 Météo 
17:48 Météo des plages 
17:50 19/20 Edition nationale 
17:53 Edition régionale et
locale 
18:00 Journal régional 
18:30 Journal national 
18:53 Les héros de la biodiver-
sité 
18:55 Athlétisme :
Championnats d'Europe à
Barcelone
20:40 Equipe médicale 
d'urgence : Philtre d'amour
21:30 Equipe médicale d'urgence :
Je t'aime, un peu, beaucoup

22:25 La minute épique 
22:27 Météo 
22:30 Soir 3
22:50 Tout le sport
22:55 Je m'appelle Elisabeth 
00:25 Un été avec Chopin

18:00 Arte Journal
18:15 Arte reportage
18:55 360°- Géo 

18:56 Himalaya, la jeune fille
à l'arc
19:40 Aventuriers : 
Les derniers nomades
20:35 Le jour où l'homme
blanc est venu
21:25 Le prisonnier : Liberté
pour tous
22:15 Le prisonnier : Double
personnalité
23:05 Le prisonnier : Le général

09:40 Cinésix
09:50 Un dîner presque parfait
12:45 Météo 
12:50 L'amour est dans le pré
14:30 Que sont devenues nos
stars ? : De notre jeunesse
15:30 Que sont devenues nos
stars ? : Révélées par la télévi-
sion
16:35 L'été d'Accès privé
17:45 Maison à vendre
18:40 Météo des plages 
18:43 Météo 
18:45 Le 19 45
19:05 Un gars, une fille
19:40 Kaamelott : l'intégraal de

Merlin
22:55 Kaamelott : l'intégraal de
Perceval & Karadoc
00:35 Météo 
00:37 Météo des plages 
00:40 M6 Music 

14:10 Marc Eliot : Ces flics
qu'on dit sauvages
16:00 Présumé innocent
17:30 Direct auto
18:30 Autosport
18:45 Le zapping
19:35 Lagardère
21:20 Lagardère
23:00 Le zapping
00:00 Mayday : Une négligence
fatale
00:50 Mayday : Chute libre
01:40 Direct auto

09:00 Stargate SG-1
09:50 Stargate SG-1
10:40 Stargate SG-1
11:30 Stargate SG-1
12:15 La folle route
13:10 La folle route
14:15 Tellement vrai
15:50 Tellement vrai
17:25 Torchwood : Machine
fantôme
18:15 Torchwood : Femme
cybernétique
19:00 En mode VIP
19:35 Le grand patron : Le froid
qui sauve
21:20 Central nuit : Invités
indésirables
22:20 Central nuit : Ménage à
trois

PROGRAMME TÉLÉ

Génération 90 
Présentateur : Liane Foly, Nikos Aliagas. 

"Génération 90» est un spectacle musical unique qui
revisite la dernière décennie du XXe siècle. 

Emergence des
tubes de l'été,
apogée de la
musique dance,
apparition des
boys-band ou
encore naissance de
nombreuses stars,
les années 90 ont
été riches en
événements ! Les

stars françaises et internationales qui ont marqué cette
décennie ont accepté de participer à cette grande soirée : plus
de 40 artistes se sont produits sur la scène du Palais des
Sports. Nikos Aliagas et Liane Foly vous guident dans
cette décennie avec plus de 60 tubes, réinterprétés,
réorchestrés et présentés comme un vrai spectacle scénique
sous forme de tableaux.

19h45

LA SELECTION DU JOUR

Fort Boyard 
Présentateur : Olivier Minne. Réalisateur: Bernard

Flament, François Robin. 

Pour cette 4ème
é m i s s i o n ,
retrouvez 2
nouvelles équipes
qui s'affronteront
dans la première
manche : Equipe
titane : Mathieu
(Rhône Alpes),
Olivia (Bretagne),

Françoise (Poitou Charente) et Fabien (Nord Pas de
Calais). Equipe cuivre : Adrien (Nord Pas de Calais), Sylvie
(Rhône Alpes), Odette (Ile de France) et Philippe (Ile de
France). Le vainqueur rencontrera en deuxième manche
l'équipe championne de l'émission précédente... Arriveront-
ils à conserver leur titre ? Pour gagner Fort Boyard en 2010,
il ne faut pas seulement être musclé ou féru d'énigmes... Il
faut surtout savoir prendre les bonnes décisions au bon
moment

19h35

Mayday : 
Une négligence fatale

Présentateur : Lionel Rosso. 

L'équipage d'un
DC-9 se retrouve
au milieu d'un
violent orage. La
pluie et la grêle
b o m b a r d e n t
l i t t é r a l e m e n t
l'avion, fracassant
le pare-brise du
cockpit. Quand les

deux moteurs lâchent, l'équipage n'a plus d'autre choix que
de tenter un atterrissage forcé sur l'autoroute. L'appareil est
allé se jeter contre une station essence et se brise en
plusieurs morceaux en plein milieu de New Hope en
Géorgie. 70 personnes trouvent la mort, dont 8 au sol.
Passant la carlingue au peigne fin, les enquêteurs sont
confrontés à de mystérieuses interrogations : Pourquoi les
pilotes ont-ils volés malgré ce violent orage ? Qu'est-ce qui
est à l'origine de l'arrêt des moteurs ?

00h00

La reproduction de tout article
est interdite sans l’accord  de
la rédaction. Les manuscrits,
photographies ou tout autre

document et illustration,
adressés ou remis à la
rédaction ne seront pas

rendus et ne feront l’objet
d’aucune réclamation.
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PAR GLENN CHAPMAN 

a publication par le site  Wikileaks de milliers
de documents militaires secrets sur la guerre
en  Afghanistan pourrait porter un coup d'ar-
rêt au partage d'informations sur  internet
entre agences de renseignement américaines,

estiment des experts. "C'est destructeur à de nombreux
niveaux", estime le général de l'Armée de  l'air à la retrai-
te et ancien chef de la CIA Michael Hayden, interrogé sur
cette affaire en marge de la conférence Black Hat sur la
sécurité informatique  qui s'est achevée jeudi dernier à
Las Vegas. "Dans les années qui ont suivi le 11-sep-
tembre, dès que quelque chose  n'allait pas, je me faisais
taper sur les doigts par les deux partis pour  n'avoir pas
assez partagé" l'information, se souvient l'ancien chef de
la  centrale de renseignement américaine.  "Nous disions
aux sénateurs: « oui, oui, nous allons partager », mais
notre  conscience nous disait qu'il y avait de réels dangers
à partager. C'est ce  qu'on vient juste de constater, pour-
suit-il.   La diffusion de 92 mille documents militaires
confidentiels par Wikileaks a  exposé notamment le
double jeu des services pakistanais en Afghanistan.
L'affaire met en lumière les défis que l'ère numérique fait
peser sur la  sécurité en rendant possible l'exposition au
public de giga-octets de données  d'un simple clic de sou-
ris, soulignent des analystes. "Faciliter le partage (de don-
nées) et ensuite faire confiance aux gens pour  qu'ils agis-
sent au mieux, cela ne fonctionne pas", souligne James
Lewis, expert en cybersécurité du Center for Strategic and
International Studies. Wikileaks n'a pas révélé la source
des documents publiés, mais les soupçons  se sont tour-
nés vers Bradley Manning, un analyste du renseignement
de l'Armée de terre actuellement détenu dans une prison
militaire américaine au Koweït.  Arrêté en mai, il est soup-
çonné d'avoir transmis à Wikileaks une vidéo  montrant le
raid d'un hélicoptère de l'armée américaine qui avait pro-
voqué en  2007 la mort de deux employés de l'agence de
presse Reuters et de plusieurs autres personnes à
Baghdad. Le Pentagone a indiqué en juin qu'il enquêtait
sur la possible transmission  à Wikileaks par Bradley
Manning de vidéos et de 260 mille câbles diplomatiques
confidentiels. Manning se situait relativement bas dans la
hiérarchie militaire et s'il  s'avère qu'il a effectivement
transmis ces informations, cela met en évidence  le risque
d'un partage trop large de l'information, juge M. Hayden.
"Cela devrait servir d'avertissement à tout le monde", esti-
me celui qui  avait auparavant dirigé la NSA (National
Security Agency), le gigantesque service d'écoutes améri-
cain, avant de prendre sa retraite en 2009. Il prédit  que "la
réaction à cette affaire va être un rejet de la transparence"
de la  part du monde du renseignement.  Pour lui, les
agences ont en fait besoin de travailler encore plus  étroi-
tement avec des spécialistes de sociétés privées en nou-
velles technologies afin de renforcer les outils internes
permettant de partager l'information. Les ordinateurs
pourraient ainsi être programmés pour s'éteindre  auto-
matiquement quand de grandes quantités de données
sont téléchargées, ou  être équipés d'un logiciel permet-
tant d'enregistrer tout ce qui est tapé sur un clavier.

La diffusion de
92 mille
documents
militaires
confidentiels
par Wikileaks a
exposé
notamment le
double jeu des
services
pakistanais en
Afghanistan.
L'affaire met en
lumière les défis
que l'ère
numérique fait
peser sur la
sécurité en
rendant possible
l'exposition au
public de giga-
octets de
données  d'un
simple clic de
souris.

Wikileaks pourrait freiner l'échange d'infos
entre agences US de renseignements 

«

»

L'Unesco recommande un "suivi renforcé"
du site du Machu Picchu au Brésil

L'Unesco a recom-
mandé un "suivi
renforcé" de  la

célèbre cité inca du Machu
Picchu, au Pérou, endom-
magée par des pluies  tor-
rentielles mais qui échappe
à l'inscription sur la liste
noire des sites en  péril, a
annoncé hier le ministère
de la Culture brésilien.
Les pays membres du
Comité du Patrimoine
mondial de l'Organisation
des  Nations unies pour
l'éducation, la science et la
culture "ont décidé de ne
pas  inclure le Machu
Picchu sur la liste du
Patrimoine mondial en

péril", mais ils  ont recom-
mandé "un suivi renforcé"
pour aider à la préservation
du site, a dit  dans un com-
muniqué le ministère qui
préside le comité. Celui-ci
se réunit jusqu'au 3 août à
Brasilia pour examiner
l'inscription  de nouveaux
sites au Patrimoine mon-
dial et mettre à jour sa liste
des sites en  péril. Le
Comité a pris en compte le
fait que "la déterioration du
Machu Picchu  est due aux
fortes pluies récentes et
n'ont rien à voir avec l'ef-
fort des  autorités pour
conserver le site". Des
pluies torrentielles en

février avaient  provoqué
des éboulements de terrain,
coupant la voie ferrée qui
conduit au pied  du Machu
Picchu.   La citadelle, per-
chée sur un promontoire
rocheux à 2.430 mètres,
est  considérée comme une
œuvre maîtresse de l'archi-
tecture inca du XVe siècle.
Elle figure depuis 1983 au
patrimoine mondial.  Un
des monuments les plus
visités d'Amérique latine,
le Machu Picchu est  aussi
menacé par le tourisme,
selon des protecteurs de
l'environnement. 

Barack Obama a affirmé que son télé-
phone  BlackBerry avait perdu de son
intérêt depuis qu'il est devenu président,
car  personne n'ose plus lui envoyer
d'informations "croustillantes" par cour-
rier  électronique, dans un entretien dif-
fusé jeudi. M. Obama, "accro" du
BlackBerry, avait peiné à conserver ce
téléphone  multimédia après sa prise de
fonctions en janvier 2009, pour des rai-
sons de  sécurité et de confidentialité. Il
avait fini par obtenir un modèle sécuri-
sé  agréé par l'équipe juridique et le ser-
vice de sécurité de la Maison Blanche.
«J'ai un BlackBerry. Mais seulement 10
personnes ont l'adresse  électronique», a
regretté M. Obama. "Et je dois bien le
dire, ce n'est pas  drôle, parce qu'ils pen-
sent que ce devra être versé aux archives
présidentielles, personne ne veut m'en-
voyer les trucs vraiment croustillants",
a expliqué le président, qui participait à
l'émission de télévision "The View"  sur
la chaîne ABC.

Le téléphone BlackBerry d'Obama
ne l'amuse plus

Lj

L e nombre de chômeurs en Afrique est
passé de 24 millions en 2007 à 27
millions en 2009,  rapporte l’APS qui

cite d’autres agences de  presse  qui citent
l'Organisation internationale du travail
(OIT).  La Directrice de la représentation
régionale de cette organisation à Yaoundé
pour 14 pays d'Afrique centrale et de
l'océan Indien, Dayina Mayenga a souli-
gné qu'au niveau global en Afrique, on a
constaté après la survenance de la crise

économique, entre 2007 et 2009, une aug-
mentation des chômeurs. 

"Ils étaient autour de 24 millions en
2007, ils sont passés à 27 millions en
2009. Mais je ne pense pas que le chiffre
des chômeurs soit le plus inquiétant".
"Ceux dont je parle, ce sont les tra-
vailleurs du secteur formel qui représente
moins de 10% de la population active glo-
bale en Afrique au sud du Sahara", a-t-elle
estimé. 

27 millions de chômeurs 
en 2009 en Afrique

Des milliers  d'enfants ghazaouis ont
fait voler leurs cerfs-volants dans le
ciel de la bande  de Ghaza jeudi, pour

battre leur propre record dans le cadre d'une
manifestation  organisée par l'agence de
l'ONU pour les réfugiés palestiniens.  

Les cerfs-volants colorés ont envahi le
ciel, pilotés par plus de 7.200  enfants sur
une grande plage du petit territoire palesti-
nien. Leur record de  l'été dernier, inscrit
dans le livre Guinness, aurait été multiplié
par deux,  selon les responsables de l'agen-

ce onusienne Relief and Works (UNRWA).
Il y a une semaine, le même nombre

d'enfants ghazaouis avait battu un autre
record Guinness en faisant rebondir simul-
tanément plus de 7.000 ballons de  basket.
"A coup sûr, deux records mondiaux en
une semaine constituent à eux seul un
nouveau record", a affirmé John Ging, le
directeur de l'UNRWA à Gaza. 

«Les enfants de Ghaza doivent
connaître un peu de normalité, malgré  les
dures conditions de leur vie quotidienne.» 

Des milliers d'enfants font voler leurs
cerfs-volants simultanément à Ghaza…

Des experts du Comité
des droits de l'Homme
des Nations unies ont

appelé hier Israël à lever
son blocus imposé au terri-
toire palestinien de Ghaza
et à mettre un terme à ses
pratiques discriminatoires
contre le peuple palesti-
nien. Dix-huit experts du
Comité onusien ont aussi
pressé Israël de se confor-

mer aux résolutions inter-
nationales des droits de
l'Homme, et de mettre fin à
ces graves dépassements
commis sur les territoires
palestiniens occupés.
Chargé de l'application de
la Convention internatio-
nale pour les droits civils
et politiques, ces experts
onusiens ont même critiqué
vivement la commission

mise en pace par Israël
pour enquêter sur son
attaque sanglante perpétrée
le 31 mai dernier dans les
eaux internationales contre
le convoi international
"Free Ghaza". Neuf huma-
nitaires avaient été assassi-
nés dans cette attaque meur-
trière, fortement condam-
née par la communauté
internationale.

… et les experts onusiens des droits 
de l'Homme pressent Israël de lever le blocus

Dans le cadre
des relations
b i l a t é r a l e s

entre l’Algérie et
la République
populaire de
Chine, l’ambassa-
deur de ce pays a
effectué, le week-
end, une visite
dans la wilaya  de
Bordj Bou-
Arréridj.

L’unité de mon-
tage et de fabrica-

tion d’articles élec-
t r o m é n a g e r s
“Condor” a été la
principale destina-
tion dans l’agenda
du diplomate
lequel  a déclaré, à
l’occasion, ceci :
“Nos relations
avec l’Algérie
remontent à plus
de cinquante ans et
nous nous attelons
à les améliorer sur
tous les plans”.

L’ambassadeur de Chine en visite 
à Bordj Bou-Arrèridj
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Sarkozy durcit le ton sur
la sécurité et l'immigration   

Le président Nicolas Sarkozy a  déclaré
hier "la guerre" aux délinquants et annon-
cé un durcissement de sa  politique de
sécurité et d'immigration, suscitant la cri-
tique de l'opposition  qui dénonce des
amalgames entre étrangers et délinquan-
ce. Nicolas Sarkozy a réitéré sa volonté de
livrer "une guerre nationale" contre les
"voyous et trafiquants" dans un discours
musclé à Grenoble  (centre-est), théâtre
récent de trois nuits de violences après la
mort d'un  malfaiteur au cours d'une
fusillade avec la police. Au cours de ces
violences,  des policiers avaient été la cible
de tirs à balles réelles.  
Mesure la plus spectaculaire, le chef de
l'Etat a demandé que la  nationalité françai-
se puisse "être retirée à toute personne
d'origine étrangère  qui aurait volontaire-
ment porté atteinte" à la vie d'un policier
ou d'un  gendarme.  Actuellement, la
déchéance de nationalité - après l'avoir
acquise par  naturalisation - est limitée à
des cas exceptionnels, comme le terroris-
me. Le  gouvernement veut déjà faire évo-
luer le droit pour y inclure la polygamie.
Pour Serge Slama, membre du Groupe
d'information et de soutien des immigrés
(Gisti), ce recours à la déchéance est "sym-
boliquement regrettable" mais "ne  devrait
concerner que quelques personnes". Le
président a également souhaité "que l'ac-
quisition de la nationalité  française par un
mineur délinquant au moment de sa majo-
rité ne soit plus  automatique". 

AFP

AIDE ALIMENTAIRE AUX RÉFUGIÉS SAHRAOUIS 

Le CRS déplore le déficit
L’Algérie et le Programme
alimentaire mondial
(PAM) ont signé, en juin
dernier à Alger, une lettre
d’entente régissant une
assistance alimentaire de
plus de 31 millions de
dollars destinée aux
réfugiés sahraouis.

PAR MASSINISSA
BENLAKEHAL

E n dépit de la contribu-
tion de plusieurs pays
donateurs au Programme
alimentaire mondial

(PAM), l’aide alimentaire ache-
minée vers les réfugiés sah-
raouis dans les camps de Tindouf
reste insuffisante. A maintes
reprises, les responsables sah-
raouis, notamment des
membres d’associations d’aide
ou du Croissant- Rouge, ont
appelé les Nations unies à
prendre au sérieux la question du
déficit d’aide humanitaire desti-
né à la population de réfugiés
sahraouis. Le fait est que l’aide
internationale n’arrive plus en
quantité suffisante, ce qui a
conduit le Croissant-Rouge

sahraoui à tirer la sonnette
d’alarme à plusieurs reprises.
Plusieurs pays solidaires avec
le peuple sahraoui continuent
de contribuer, un tant soit peu,
à l’acheminement des produits
alimentaires de première
nécessité. Le dernier en liste
est le Brésil, qui, la semaine
dernière, a fait un don de 300
mille USD au profit des réfu-
giés, a fait savoir mercredi der-

nier  le président du Croissant-
Rouge sahraoui, Bouhbini
Yahia. Cette contribution
financière a été remise au PAM
par le biais de l’ambassade bré-
silienne à Alger, a-t-il confir-
mé. « Cette contribution
intervient suite à la visite
effectuée aux camps de réfugiés
sahraouis par l'ambassadeur du
Brésil à Alger et à la tournée
opérée par les représentants

des pays donateurs en avril der-
nier », a-t-il indiqué à l’agence
de presse sahraouie (SPS). Ces
fonds alloués aux Sahraouis
seront utilisés pour l’achat de
produits de première nécessité,
a indiqué, mardi passé, le
ministère brésilien des
Relations extérieures. Ces
fonds, a-t-il souligné, permet-
tront de «garantir la sécurité
alimentaire des réfugiés sah-
raouis qui vivent dans les
camps de Tindouf » . Pour rap-
pel, l’Algérie et le Programme
alimentaire mondial (PAM) ont
signé, en juin dernier à Alger,
une lettre d’entente régissant
une assistance alimentaire de
plus de 31 millions de dollars
destinée aux réfugiés sah-
raouis. 

La signature de cette lettre
d’entente intervient dans le
cadre de la poursuite de l’assis-
tance alimentaire accordée par
cette organisation onusienne
aux réfugiés sahraouis et en
application du ’’Programme
d’intervention prolongée de
secours et de redressement"
adopté en mai dernier par la
directrice exécutive du PAM.

M. B.

L’aide alimentaire destinée aux réfugiés sahraouis s’avère insuffisante.
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